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LA VOTATION DIJ 23 NOVEYIBRE 
Le peuple suisse s'est rend u aux urnes le 23 novembre, pour 

la 7ème votation de l'année. 1952 a été, à ce sujet, tule année re-
oord, illustrant le fait que Ia Suisse est le prototYPe de la démo-
cratie. _ 

Ce jour-là, deux projets étaient soumis au peuple: Le premier 
prévoyait le maintieni du contrôle des loyers et du contrôle des 
prix de certaines marchandises potir une durée de 4 ans et de plus 
ce projet donnait la possibilité au Conseil Fédéral d'intervenir 
immédiatement dans le, domaine de l'approvisionnement et des prix 
en cas de nécessité urgente sous condition de faire ratifier le 
mesures prises par le Parlement dans la session suivant immédia-
tement ces décisions d'urgence prises par le Conseil Fédéral. Ce 
premier projet était présenté sous forme d'arrêté 'constitutionnel 
à inscrire dans notre Charte. 

Avant la votat1on, la controverse a porté plutôt sur le prin. 
cipe que sur les méthodes envisagées. Les adversaires s'éle-
vaient surtout contre le fait que ces mesures temporaireS, al-
laient être inscrites dans la Constitution et qu'on donnerait ainsi 
force de loi à des principes dirigistes qui ne devraient durer 
qu'un temps. 

Le peuple — c'est-à-dire surtout les locataires — n'a pas sui-
vi les adversaires au projet puisqu'il a accepté par 488.000 OUI 
contre 289.000 NON, c'est-à-dire par près de 200.000 voix de ma-
j'orné ; 16 cantons l'ont ,accepte et 8 vont retusé. 

Le 2ème projet demandait une prolongation de 5 ans des 
mesures d'économie de guerre pour l'approvisionnement du pays 
en céréales panifiables et prévoyait tette baies° du pre du pain 
mi-blanc et bis. 

Ce projet a été facilement accepté par le peuple par 580.000 
OU/ contre 180,000 NON ; 21 ca ltons l'ont accepté et un l'a re-
fusé. 
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TOUJOURS PAS DE NOUVELLES DIRECTES 
DES ALPINISTES SUISSES DE L'EVEREST 
Selon des informations non confirmées l'expédition 

serait sur le chemin de retour 
Khatmandu, le ler (AP). — Selon un message radiodiffusé de Bhojpur, poste de 

radio te plus proche du Mont-Everest, l'expédition suissede l'Everest aurait atteint 
Naniclu; Bazar sur le chemindu retour, sans que personne ne sache encore si les alpi-
nistes ont réussi à atteindrele somnaet de la plus haute montagne du globe. 

L'Associated Press a capté un message radiodiffusé de Khatmandu selon lequel 
les alpinistes sont en route pour cette ville, venant de Namche Bazar, lequel se trou-
ve a six journees de tran.che de Bohjpur. L'expédition aurait quitté son camp ile ba-
se sur le glacier Khumbu it y a une semaine. 

De la naissance de la poste 
à l'Union. Postale eiuropéenn' e 

La commandei 

Les conditions topographiques 
du Mexique créent de grandes 
difficultés pour la construction 
de routes et de lignes de che-
mins de fer. La répartition. très 
inégale de la population et les 
longueurs des voies de commu-
nication, qui traversent des ré-
gions plus ou moins désertes, 
ont une influence 'très défavora-
ble sur l'économie des entrepri-
ses de transports mexicaines. 

Le matériel utilisé il y a quel-
ques dizaines d'années pour l'é-
quipement des voies laissait 
parfois à désirer. Ces installa-
tions ne eépondent plus aux exi-
gences de la technique moderne. 

Il futeiugé utile d'acquérir des 
locomotNes modernes, des voitu-
res de voyageurs et des wagons 
de marchandises. 

La plus grande partie des voi-
tures pour voyageurs furent 
louées ou achetées à des compa-
gnies de chemins de fer améri-
cains. Ces voitures, de cons-
truction ancienne, et pesant jus-
qu'à 70 tonnes étaient dans un 
si mauvais état que leur rem- 
placement est devenu une néces- ... 
sité urgente. 

Les «e errocarriles Nacionales 
de Mexico» qui exploitent 80(70 
du réseau mexicain,  '  ont donc 
passé commande aux fabriques 
de wagons suisses, à Pratteln, 
pour la construction de 57 voi-
tures de luxe. , ,  , 

C'est la première fois dans les 
annales de l'industrie du wagon-
nage, qu'une fabrique européen-
ne obtient une commande pour 
la liveaison de véhicules d'une 
exécution spéciale. 

Cette livraison de matériel 
roulant comprend 25 voitures 
ordinaire,s de première classe et 
32 voitures spéciales de luxe de 
sept types différents, destinées 
à former trois compositions de 
luxe. 

Les compositions de luxe com-
prennent normalement : deux lo-
comotives Diesel-électriques, d'u-
ne puissance de 1.500 C.V. cha-
cune et d'un poide de 100 ton-
nes; un fourgon-poste combiné; 
une à deux voitures ordinaires 
de première classe comprenant 
84 places assises chacune• une 
à' deux voitures première Classe, 
de luxe, comprenant chacune 56 
places assises numérotées; une 
voitureerestaurant comprenant 
44 places assises et 8 places dans 
le eompartiment d'attente; deux 
wagons-lits avec couloir central, 
cabines ouvertes comprenant 38 
places assises ou 22 lits; u.n 
wagon-lits avec couloir latéral 
comprenant 20 lits; une voiture 
de queue « d'observation com-
prenant 56 places assises. 

On peu% naturellement, au be-
soin, augmenter le nombre de 
véhicules de la composition. Ces 
voitures sont construites pour 
des vitesses de 160 kmh. 

A la demande de la direction 
des chemins de fer, le construc-
teur suisse s'est conformé aux 
normes américaines, lesquelles 
prescrivent notamment que l'ac-
couplement central doit pouvoir 
résistez' à une puissance de com-
pression de 360 tonnes sans dé-
eormation de la caisse. A titre 
de comparaison, signalons que la 
puissance de compression des 
voitures légères des C.F.F. est 
de 100 tonnes par  ,  voiture. 

Pour l'aménagement intérieur 
des voitures, on a bénéficié des 
connais,sances américaines les 
plus récentes. Les voitures-lits, 
pae exemple, possèdent un dis-
positif de distribution d'eau 
chaude et froide pour les lava-
bos et douches qui s:e trouvent 
dans les différentes cabines. 
Dans chaque cabine, des niches 
avec robinets sont aménagées 
pour l'eau potable qui est re-
froidie mécaniquement. Le ré-
glage du conditionnement d'air, 
du chauffage est automatique et 
indépendant. La modification de 
ia. température des comparti-
ments est faite par le steward, 
tontefois, ce réglage peut être 
effectué par le voyageur, à son 
gré. Chaque cabine de la NO1- 
ture-lits est munie de petits 
ventilateurs en éventail, destinés 
à forcer la circulation d'aie 
suivant la température ambian-
te;  = 

Les vOitures ordinaires dr: lre 
classe ne possèdent pas de dis-
positif de conditionnement d'air, 
mais une installation de ventila-
tion forcée réalisée au moyen de 
ueux groupes-ventilateurs inae-
pendants et réglables. Toutes les 
voitures de luxe, à l'exception 
des fourg-ons-poste, possèdent un 
éclairage fluorescent. Pour le 
service de nuit, on peut réduire 
de moitié la puissance de l'é-
clairage dans toutes les voitures. 
L'amé.nagement intérieur des 
voitures restaurants est particu-
lièrement luxueux, la disposition 
diffère de l'exécution européen-
ne. Comme ces voitures sont ex-
ploitées par l'association des wa-
gons-restaurants Pullman, la dis-
position. de  .  l'installation de la 
cuisine correspond à celle des 
compositions de luxe américai-
nes les plus modernes. La voi-
ture es't munie de 4 réservoirs 
d'eau, dont la capacité totale de 
2.400 litres couvre amplement 
les besoins de serviée. POur la 
conservation du poisson, des ice-
cream et des marchandises pé- 

On n'a pu obtenir confir-
mation de ces informations 
auprès des milieux suisses de 
Knatinaticlu, qui ont déclare 
n'avon reçu a.ucune nouvel-
le directe cle l'équipe swsse 
depuis 22, jours, et ont expri-
rue leur inquiétude à leur Stl- 
jet. 

eissables, .on a prévu deux ap-
pareils erigoriiiques et. Ull iete-
pleut race-oeil avec ae la glace. 
un potager CiAllprentem, dee, 
taure, un grand grui et un ser-
vice d'eau chauue complètent 
lenstaliatien ue la cuisine. Le 
wagon-rescaurant n'a. pas (le 
portes aacces, uar on y. penetre 
par tes voituees voisenee. l'oti-
te:ni:ois, on a prevu une porte ue 
securité directement en naison 
avec la cuisine. eoutes les autres 
vintmes Ont cies portes pivotan-
tes en ueux partiee et dee 'mar-
cnes d'accês escamotaules coin-
mnees avec le l'eu-Plissement des 
piates-rormes. Lorsque les pur.- 
tes sont ouvertes, on peut .; aire 
lonctionner les marches (t'accès 
à l'aide ct un eouton-pousàoir ac-
tionné avec le .pied. Les marches 
u-acces ne sont uutilite que dans 
le caÉ ou les gares ne sont pas 
munies de perrons aciequats. 
'Joutes le.s voitures ue voyageurs 
sont équipées de glaces doubles. 
Quant au wagon-restaurant, il 
est muni de giaces antisolaires, 
légèrement colorees, qui ont la 
pi opriete de eenvoyer ies rayons 
lumineux. 

Les eossiers des sièges des 
voitures ordinaires de lère clas-
se sont wéversibles, de maniere 
à permettre aux voyageurs de 
p.:enciee place dans te sens de 
mardne au train, Pour la même 
raison, les doubles sièges des 
voitures ue leee classe ae 
sont rotatifs et le voyageur peut 
à son gré modifier l'inclinaison 
des dossiers, eelon. le principe 
adopté pour les avions. 

La coliabe cation des ingé-
nieurs des C.F.F. et celle des in-
génieurs mexicains a permis à 
la fabrique suisse de livrer les 
première.e voitures quinze mois 
apres confirmation de la com-
.znande. Pour effectuer les dif-
férents essais ainsi que pour 
acheminer les véhicules au port 
d'Anvers, a fallu construire 
des veriecuies spéciaux d'accou-
plement. Le transport jusqu'au 
port d'embarquement s'effectue 
normalement car l'écartement 
du réseau mexicain correspond à 
celui de l'Europe centrale. Du 
fait de la trèse grande longueur 
de ces voitures, 25,70 m., soit 3 
m. plus longues que les voitures 
des .Chemins de fer fédéraux 
suisses, il a été nécessaire, pour 
le transp-ort jusqu'à Anvers, de 
prendre certaines dispositions, 
notai-minent l'interdiction de 
croiser ces compositions avec 
les trains réguliers. 

Les voitures mexicaines ont 
été soumises à des essais de vi-
tesse de 130 km./he qui ont dé-
montré, bien que le poids de ces 
voitures soii en,viron 25e7e plus 
faible que celui des voitures 
américaines de construction sem-
blable, des qualités remarquables 
de service, c'est-à-dire marche 
silencieuse et sans vibration aux 
vitesses éprouvées. Il a été pré-
vu de faire encore un essai de 
vitesse à 145 lun./h. sur un par-
cours spécial du réseau des 
C.F.F. 

L'intérieur de la voiture est 
totalement isolé contre le bruit 
et la chaleur. Il résulte de ces 
considérations que, même à de 
grandes vitesses, on entend à 
peine le bruit norznal de la 
znarche. 

L'inauguration de ces composi-
tions de luxe, de construction 
suisse, a eu lieu à. Mexico le 20 
novembre, à l'occasion de la fête 
nationale mexicaine, en présence 
du président Aleman. Dès le 25 
novernbre ces' compositions ont 
êt4 	trete réseer. 

L'intérêt suscité par l'expe-
dition suisse ne cesse d'aug-
menter à. hhatmandu, et l'on 
apprend que le roi Tribuhu-
vans a. demande au Gouver-
neur de Khowur d'envoyer 
un messager spécial à. Natal-
che Bazar ppur s'enquérir 
des résultats et de l'état de 
sante .des memores de l'ex-
pédition. Le message prove-
nant de Bhojpur est le pre-
mier à donner des précisions 
sur le déplacement des alpi-
nistes depuis le 17 novembre 
lorsque les milieux en con-
tact avec l'expédition appri-
rent que les ascensionnistes 
ne se trouvaient plus qu'a 
métres du sommet  . 

Depuis lors, les membres 
de l'expédition ont entouré 
du secret le plus absolu 
murs faits et gestes, en ver-
tu d'un accord pour l'exclu-
sivité de la distribution de 
leurs informations, et peu de 

Quelques journalistes suisses 
viennent d'avoir le privilège de 
Visiter le poste de commende 
centralisée de Dijon. 11 est ins-
tallé à proximité de la gare, 
dcins un vaste édifice moderne 
ou se trouve en quelque sorte 
le cerveau de toute la voie fer-
roviaire do /a région dijcninuzise. 

La commande centralisée des 
trains se fait, pour le moment, 
entre Blaisy-Ba et Dijon, tron-
çon de 27 km d=e la ligne Paris-
Dijon, l'une des plus chargées 
d'Europe et, certes, la plus 
chargée de France. La circula-
tion y est caractérisée par j'e-
xistence, dans chaque sens, 
d'un groupe compact appelé 
«batterie» de 25 trains rapides 
qui quittent Paris entre 20 et 
23h. approXimativement, et 
d'un autre groupe de 25 rapi-
de,s qui arrivent dans la calei-
tale française aux premières 
heures de la matinée. A cela 
s'ajoute je trafic marchandises 
sans compter les autres rapides 
et omnibus de la journée. 

Une partie des 315 km sont 
à quadruple voie. Il existe deux 
tronçons à, double 'voie, toute-
fois, L'iin d'eux est précisé-
ment celui de Blaisyy-Bas à Di-
jon, sur lequel, naguère, les lo-
comotives à vapeur soufflaient 
et ahanaient, car il s'agissait 
de franchir le,s collines du 
seuil de la Bourgogne- Ce n'est 
plus qu'un jeu aujourd'hui, 
grâce à l'électrification. Celle-
ci a permis, en outre, de repor-
ter au sud de Dijon le croise-
ment des Lieux batteries de 
train,s, cheque batterie se scin-
dant en trois groupes, selon la 
direction (Lyon, Bourg-en-Bres-
se et Dôle). Le secteur Blaisy-
Bas-Dijon a été ba-nalise, c'est-
à-dire muni d'installations de 
signalisation. telles que l'on 
peut faire circuler indifférem-
ment les trains sur l'une ou 
l'autre dse deux voie,s, dans un 
sens queoreque. Ce système 
presente de gros avantages 
krsqu'il s'agit de faire procé-
der à des travaux d'entretien. 
et de réparations des voies. La 
banalisation, réduit au mini-
mum, voire élinzine les retards. 
‘eitt poste de commande centra-
lisée de Dijon, un employé, ho-
raire graphique tlukrique à sa 
portée, reçoit toutes les indica-
tions utiles et établit, minute 
par minute, sinon seconde o, 
Près seconde, l'horaire réel çt, 
par thautearleur et téléphone 
autOntatique, donne les ordres 
regularisant la marche des 
trains. Un tableau Lumineux 
lui permet de suivre celle-ci; 
t'agencement électrique est si 
ingénieux qu'une erreur est au-
tomatiquement annulée. Si-
gnaux et aiguilles ne peuvent 
fonctionner que normalement. 
De plus, le systèrne est Si per-
eatiOaaé «en pressant sur 
certains boutone on commande 
d distance le réchauffage élec-
trique des principales aigieil/es. 
Qu'on songe, à ce propos, en 
Suisse, au travail ardu que de,s 
équipes doivent accomplir sur 
certaines lignes pour mainte-
r.ir /e fonctionnement des ai-
guille,s lors cles grosses chutes 
de neige. 
reerLems eenxptondiemationsete foulerniers mati; 
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nouvelles dont l'authenticité 
a pu être vérifiée ont été re-
çues à Khatmandu. 

Le gouvernement du Né-
pal lui-même, qui en temps 
normal a des observateurs 
suivant les progrès des expé-
ditions de l'Everest, est cette 
fois sans nouvelles. 

Mutisme 
Zurich, le ler (Al)). — Les 

dirigeants de .ta. $ociete Senese 
d'Alpinisme qui a patronne 
l'expedition SU1S8e pUllf eeca-
Jade Clu Mora Evereet ont relu-
ee de commenter hier soir leS 
informations seion leequelles 
les membres de l'expédition é-
taient sur le chemin du re- 
tour. 

La Société, etu. a vendu en 
exclusivité à certains journaux 
les droite sue ie recit ae I* ex-
pédition 8,, depuis le départ des 
alpinistes, refusé de fournir 
toute information les concer-
nant. 

centrali'sée 
service d'exp/eitation du Se ar-
rondissement de la SNCF à 
Dijon, Bizouara, chef au poste 
de carninande, Mioche, chef du 
service de kt traction, Robert, 
chef du matériee Gerber, cite/ 
du oer.vice de la voie, Isidore et 
etanc-eottard, adjoints, eur 
ont permis cle se convaincre 
que ta banalisation avec cone-
mande centralisée ren a pose, 
tde L'utilesation maximum dzs 
voies et du matériel. Elle évite 
ies pertes de tempe importan-
tes et élimine pratiquement les 
accidents. Plus de tamponne-
ment,9 et surtout de télescopa-
ges. La sécurité est quasi ab-
soiue, et pourtant les rapides 
roulent a 120, voire 140 /CM à 

l'heure et se suivent, souvent, 
à quelques minutes d'intervalle. 

JE4IN 
Fils d'Arthur Piaget, récem-

ment dé,cé,clé, lui-même érudit de 
grande classe, Jean Piaget est 
né à Neuchâtel, en.1896. Dès son. 
plus jeune âge, il fit preuve d'ai,- 
ne préeacité exceptionnelle dans 
le domaine de la recherche 
scientifique, témoin cet article 
qu'il envoya — d, l'âge de 10 arts 
— à un journal sur les obser-
vations qu'il avait faites dans 
un perc sur un oiseau, 
albinos. Le résultat en fut sa 
collaboration immédiate et rég,u-
lière avec le directeur du musée 
d'histoire naturelle de Sa( ville 
nata/e. Elle lui permit de deve-
nir, à l'âge où d'ordinaire on, 
prépare sa «mata», un spécia-
liste reconnu en, malacologie — 
science des mollusques. N'est-
elle pas jolie, cette histoire d'un, 
autre directeur de musée — 
ignorant son âge — lui offro-nt 
une place de conservateur cl-ans 
son. institutien: avait 16 ans! 

Docteur en sciences naturelles 
en 1918, il se tourne vers la psy-
chologie et devient, en 1921, chef 
des travaux de psychologie de 
l'Institut .1.-J. Rousseau, colla,- 
borateur immédiat de P. Bovet 
et Ed. Claparède, et c'est dans 
/a. maison fondée en 1912 par ce 
dernier qu'il va dès lors pour-
suivre une brillante carrière 
qui, en. 30 ans, fera de lui un 
maître incontesté de la psycho-
logie et de la philosophie con-
temporaine, un savant de répu-
tation mondiale, l'un de ceux qui 
ont le plus contribué à affermir 
et à- élever le renom scientifique 
de notre pays. 

Succe,ssivement professeur de 
psychologie aux universités de 
Neuchâtel, Genève et Lausanne, 
titulaire de la cheire de sociolo-
gie de l'Université de Genève, 
J. Pia.get vient de recevoir 
consécration suprême de ses 
pairs en étant appelé à la chaire 
de psychologie de la Sorbonne. 
après avoir reçu, le doctorat h.c. 
de plusieurs universités étrangè-
res (Parie, Bruxelles, Harward, 
Rio de Janeiro). 

A côté de ses activités dans ka 
recherche scientifique et l'ensei-
gnement supérieur, J. Piaget a 
anInnei =se tibuteité et suecès 
enfile effling Gife rdetien8 

La caravane partie de Ninive 
est arrivée à Ur. Le marchand 
Ardisapal vient de recevoir dewc 
tablettes de terre cuite couver-
tes de caractères qu'il lit atten-
tivement. Son correspondant de 
Ninive, Baslid, lui rend compte 
des bénéfices que lui a valu la 
vente des marchandises qu'Ar-
disapal lui fait parvenir. 

Ce sont là. les premiers bal. 
butiements de la Poste,qui naît 
en même temps que le premier 
commerce international, à. l'au-
be de l'histoire de la civilisa-
tion, en l'an 2500 avant Jésus-
Christ. 

1952: Un facteur londonien 
remet ,à M. Smith, une lettre 
poStée en Angleterre seize jours 
plus tôt. Cette missive a fait le 
tour du monde à. la recherche 
de son destinataire,le suivant de 
Sydney à. New-York, puis fina-
lement à. Londres. 

• • • 
.  C'est seulemeint depuis cent 

cinquante ans que le bénéfice 
cle la poste a été étendu à la 
grande masse des populations. 
Avant cette époque, ce service 
était en générai réservé à la. 
cour, à l'aristocratie et aux 
fonctionnaires de l'Etat. 

La première poste connue fut 
fondée, 500 ana environ avant 
Jesus-Christ, par Darius Ier, 
roi des Perses, qui utilisa des 
relais de cavaliers pour envo-
yer des messages à travers son 
vaste empiré, des Indes à. l'E-
gepte occidentale. Son exemple 
fut suivi par les souverains de 
la Macédoine, de l'EgYPte et de 
Rome. Entretemps, les ernpe-
reurs de Chine avaient mis au 
point un système très complexe 
de messagers, que Marco Polo 
devait décrire de,s siècles plus 
tard pendant son voyage à la 
cour du Grand Khan. 

Les Romains firent de la pos-
e?. impériale un instrument d'u-
ne efficacité telle que seules les 
réalisations modernes ont pu la 
surpasser. Les lettres que Jules 
César adressait de Grande-Bre-
tagne à. Cicéron, parvenaient à 
Rome en vingt-six jours, alors 
qu'au début du XDCe siècle, leur 
aeheminement aurait demandé 
un mois. 

Le mot «poste» date de la pé-
riode romaine. Il vient du latin 
eposita»' c'est-à-dire «placé, po-
sée, parce que les relais de 
chevaux etaient situés à des 
distances égales pour assurer 
l'acheminement des dépêches. 

Avec la chute de l'Empire ro-
rnain, le système postal s'effon-
cra en Europe. Cependant, en 
Angleterre, en France, en Alle-
magne et en Italie, des corPora-
tions de marchands établirent 
des services privés et, du XILle  

siècle jusqu'à. la Révolution 
française, l'Université de Paris 
maintint une poste internatio-
nale pour les professeurs et é-
tudiants de nombreux pays qui 
venaient y enseigner ou y étu-
dier. 

En 1635, Thornas Vitherings, 
maître de postes du roi Charles 
Ier d'Angleterre, établit un ser-
vice public entre Londres et E-
dimbourg. Les tarifs, payables 
par le destinataire, étaient de 
deux pennies pour une lettre 
transportée à moins de 130 ki-
lomètres de 'distance, et de 8 
pennies pour l'Ecosse. Thomas 
Witherings organisa également 
avec l'assentiment du gouver-
nement français, un service 
potu- l'étranger, via la France. 

En 1653, un service local pour 
Paris fut créé par Renouard de 
Villayer. Cette «petite poste» 
cokaportait un bureau central 
et l'établissement dans la capi-
tale, de nombreuses boîtes aux 
lettres qu'on vidait plusieurs 
fois par jo.ur. Le tarif poetal 
(un sou) était acquitté par 
l'expéditeur, sous forme d'un 
bîllet de port payé qui devait 
:ne:nom. pagner l'envoi, idée pre-
mière du timbre d'affranchisse- 

Des sevioes internationaux 
sous contrôle de l'Etat commen-
cèrent à fonctionner d'une ma-
nière régulière en 1670 lorsque 
l'Angleterre et la France signé-
rent un traité créant un cour-
rier pour Lyon. L'Angleterre se 
chargeait du service bi-hebdo-
madaire à. travers la Manche, 
et la France assurait le par-
cours continental jusqu'à. Lyon. 

En 1713, un nouveau traité 
franco-anglais établit une base 
de comptabilité pour le courrier 
en transit, qui fut maintenue 
eans grandes modifications jus-
qu'en 1870 

En Amérique du Nord, Ben-
jamin Franklin développa la 
poste intercoloniale et, en 1755, 
créa un service de bateaux-
peste entre New York et l'An-
gleterre. Lorsque éclata la 
guerre de l'i7t) entre l'Angle-
terre et ses colonies américai-
ns. le Congrès continental fon-
da une poste américaine indé-
Pendante. 

* • • 
1 A mesure que les services 
postaux internationaux se dé-
veloppaient, des traités de plus 
en plus nombreux furent con-
clus entre les nations. Mais en 
raison de la grande diversité 
des tarifs et des systèmes en 
vigueur, l'acheminement rapide 
du courrier devenait presque 
impossible. En 1863, sur la pro-
pot ition des Etats-Unis, une 
conférence internationale réu-
nie à. Paris, adopta un code des-
t;né à. améliorer et à. simplifier 
le., relations postales interna-
tic i :ales. ' 

Les progree furent retardés 
par la Guerre de Sécession et le 
conflit franco-prussien. Pen- 

108/7g9a-n7 è r el ne st 
pdaanrtisielns: asasninégéesés 

un service par pigeons-voya-
geurs et par ballons à. desthia-
tion deeTours. 'Ce fut la premiè-
re poste aérienne régulière. 
Trois cent soixante pigeons 
transportèrent des dépêches mi-- 
crophotographiées au cours de 
soixante-trois ascensions; mal-
gré le tir des canons allemands, 
les «facteurs aériens» achemi-
nèrent à bon port plus de trois 
millions de lettres et 91 passa-
gers. 

Par une ironie du sort, c'était 
le Dr Heinrich von Stepham 
qmininipsrtrépearaaliltempaennddantdecse ptem.T.Tps., 

un projet d'union postale inter-
nationale. En 1874, la Suisse 
réunissait à Berne un congrès 
auquel furent représentée tous 
les pays européens, ainsi que 
ilensteErntaattiso-Unainies cietuil'Epgoypurtela. 
résulta la convention postale 

mière fois, apporta l'ordre et 
l'uniformité dans lez services 
postaux internationaux. 

Ce traité, qui entra en Vi- 
gueur en 1875, prCvoyait dess 
mesures uniformes pour la cor- 
respondance, la simplification 
de la comptabilité et, clans cer- 
taines limites, la réduction des 
tarifs. Ceux-ci devaltnt être 
calculés d'après le poids et non 
plus d'après la distance. L'orga- 
nisme ainsi fondé L'ut baeetisé 
Union postale universelle (U.P. 

etto, use n ,s190p0a, y sg r odun- 

mPljee. dePenr. eEls8qn7u8e1948, l'U.P .U. devint 
une institution spécialisée 
Nations Unies. 

Le Principe de hase de ru-
nion postale est, qu'en ce qui 
concerne la poste, touseles 
tats membres forment un seul 
territoirei Chaque me,mbre „Yen-
gage à. titheminer les ceur‘riers 
qui lui sont confiés par les mo-
yens de transport les pilla rapi-' 
des utilisés pour son propre 
courrier. Ainsi chaque pays bé-
néficie pleinement deus meilleurs 
services de transport du monde 
par terre, par mer ou par air. 

L'organisation de l'U.P.U. est 
simple maàs efficace, La plu-
part des questions sont réglées 

nee sri( itt pri nIteié-ns 
rtPeearis sr ué si rMEPae ari snY seu npd obi rnuerre et etarmua 

affaires concernant les paYs 
me,mbres et règler les coqaptes 
Internationaux. Cettx-ci son:: 
basés sur les recettes moyen-
nes de la correspondance pen-
dant un mois, le relevé étai:1% 
effectué tous les trois ans. 

La Convention postale uni-
verselle est revisée tous les trots 
ans par le congrès de 
auquel tous les Etats menebres 
envoient des délégnés. Son der-
nier congrès qui s'est terminé 
à. Bruxelles le 12 juillet dernier, 
vient de montrer une fois de 
plus l'utilité de son action en 
décidant que des tarifs interna-
tionaux réduits pour les jour, 
naux, revues, livres, cartes e`c 
partitions musicales seraient 
appliqués désormais sur une 
plus large échelle. Ces décisions 
recommandées par l'Unesco ou 
inspirées par sa campagne en 
faveur de la libre circulation de 
l'information: 

1. accordent une réduction de 
50 0/0 sur les tarifs en vigueur 
pour l'envoi à. l'étranger de 
journaux, livres et revues, quel 
que soit l'expéditeur: 

2. garantissent que les ta-
rifs appliqués à l'envoi de 'pu-
blications à. l'étranger ne seront 
pae supérieurs aux tarifs les 
plus favorables appliqués pour 
les même,s publications à. l'in-
térieur du pays: 

3. acordent la franchise poà-
tale à toutes les -mPications 
destinées aux aveugles; 

4. élargissent l'accord déjà. 
en vigueur permettant le paie-
ment en devises natienales, 
dans les bureaux de poste lo-
caux, d'abonnements à des jour 
nalix et revues étrangers et 
leur expédition à un tarif ré-
duit. L'zpplication cl,% cet ac-
cord sera considérablement sim 
plifiée de façon à permettre à 
le nombrethc autres >yrs d'y, 

participer. 
Aujourd'hui, plus de soixan-

te milliards de lettres sont a-
cheminées, tous les ans par les 
nsoionnls. LesurEstaatvsiomnsembdieosnadeentr% 

ciel de tous les pays, transpor. 
tant des tonnes de courrier. Le 
méme idéal a iespiré tous eceifc 
qui ont servi la poste: celui de 
transmettre des nouvelles et 
des informations aux quatre 
coins du globe. 

Philippe SOLJA.$ 

i'OUR LA PREMIERE FOIS 'EN EGYPTE 

LE LAIT CAILLÉ 
VITAMINÉ 

Vitamines A +BI +824-C+D 

En vente chez : 
GRoppi, Tél. 46199/8/7 

A LIAMERICAINE. Rue Soliman Pacha 
et auprès des Revendeurs 
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L'INDUSTRIE SUISSE El LE MONDE 

DES TRAINS DE LUXE CONSTRUITS EN SUISSE 
MIS EN SERVICE AU MEXIQUE , 

La sécurité dans les chemins de fel: 

PIAGET 
un savant qui fait honneur à son 

ternationeles. Devenu, en 1927, 
direeteur du Bureau in,ternatio-
nal d'éducatien fondé d. Genève 
par P. Bovet, qui en fut le pre-
mier administrateur, il a fait de 
cette institution une organisa-
tion internationale patronnée 
par de nombreux gouvernements 
qui, sur le plan de l'information 
obje,ctive et de la documentation, 
rend d'inappréciables services. 
C'est la raison pour laquelle J. 
l'iaget a été sollicité d'occuper 
fun des postes le-s pins importants 

t tteSCO i/ a dirigé pend-aut 
une année son Département de 
l'éducation et présidé, juSgled 
aujourd'hui et dès sa fondation, 
la Commission nationale suisse 
de l' Unesco. 

Cet homme extraordinaire a 
derrière lui une oeuvre qui 
compte actuellement 2aZus' de 
(vingt volumes, à côté d'inn-om-
brables erticles de revues et de 
communications aux congrès. 

Si le pays suisse peut être fier 
de son activité, l'école suisse lui 
doit une vision nouvelle de l'in 
telligence et du. comportement de 

enf ant. 
Dans la mesure cnI, notre corps 

enseignant, cl tous les degrés, 
s'inspirera de ses découvertes et 
de ses constatations relatives aux 
opérations de t'esprit et a l'ap-
Irrentissage de la vie sociale — 
ces découvertes et constatations 
ont démcm.tré d quel point l'équi-
pement mental des jeunes dif-
fère de celui des adultes — ?LOS 
méth.ocle,9 d'enseignement et d'é-
ducation se transformeront pour 
permettre aucc enfants et aux 
adolescents d'acqu,érir le savoir 
et les règles de la conduite per-
sonnelle dans des c,cmditions de 
réussite et de sécurité bien plus 
sûres que ce n'est le cas etujour-
d'hui. 

Nul plus que Jean Piaffet, sur 
le te-rrain de la science, n'a cone 
tribué a justifier dame nos éco-
les les méth,ocles de l'école active 
et de l'éducation fonctio-nnelle : 
activité personnelle, expérimen-
tation pour ce qui est d,e l'acqui-
sition de connaissances, coopéra-
tion perur ce qui est de la con,. 
duite et de vie en commtenau- 

n, rte. 

eort des empires a parfois 
dépendu des courrieis, comme 
on put le eonstater durant e.e 
conflit. En octobre 1/77, le gé-
nérai anglais, «Gentleman John 
ny» Burgoyne, attendait à. Sa-
ratoga que le général Howe le 
rejoignceen avançant le long de 
la vallée de l'Hiulson. Mais les 
services de Londres omirent de 
faire parvenir leurs instructions 

Howe -par le bateau rapide 
et l'infortuné Burgoyne fut i- 
sole et défait par les Améri- 
cains. Cette victoire, tournant 
décisif de la guerre, encouragea 
la France, l'Espagne et la Hol- 

pays lande à soutenir ouvertement 
les Américains. 

Dès 1780, le service britanni-
que des malles-poste, fondé six 
ans plus tôt par William Pitt, 
acheminait des lettres et des 
colis à. un tarif moitié moins é-
levé que celui des courriers. 
Maie les tarifs, calculés d'après 
lo. longueur du parcours, s'éle-
vèrent rapidement au cours des 
guerres napoléoniennnes. 

Vers 1853, les Anglais pa-
yaient 17 pennies pour envoyer 
une lettre à 1130 kilomètres du 
lieu d'expédition. Sir Rowland 
Bill, bataillant po.ur que les ta-
rifs fussent calculés d'après le 
poids et non plus d'après la dis_ 
tance, proposa l'adoption d'un 
tarif uniforme d'un penny paya-
ble au départ sous forme de 
timbres-poste. Ces deux réfor-
mes furent mises en vigueur en 
1840,et l'exemple de l'Angleterre 
efut bientôt suivi par les Etats-
Unis, la France et l'Allemagne. 
L'Angleterre devait bientôt être 
aussi la première à appliquer des 
tarifs postaux réduits pour les 
journaux et les livres. 
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R,RAL,AIS 	v^m>Feat. 

E'COLE POLYTECHNIQUE 
•  ' 	VEIDERALE 
Uhs azrrêté du  Conseil  .  fédéral 

modifie  le  réglemen-t cancer-
nz ont les traitements des sueur-
bras dis corps esnseigriamt de l'E-
cala Talytechnique fédérale, 
d  Llarr@Aé entrera em vigueur 
le  1cr  janvier 1953. 

M VIt INTERNATIONALE. 

EXPOSITION « HOSPES » 
Sous le nom de « Hospes » une 

exposition suisse de tourisme et 
de l'art culinaire international 
serve argei»visée d Berne ceu'd'ébut 
de l'été 1954. Le comité d'cggani- 
sation de cette manifestation 
q'w4 intéresse la Suisse entière, se 
propose d tllustrer la significar 
tiare éth4que et économique du 
tourisme, de l'hôtellerie, eE en 
partrieutier de l'art culinaire,, qui 
contribuerait au rapprochement 
des peuples. }ans vouloir met-
tre gar pied une exposition dé-
mesurée, « Hospes » s'efforcera 
de présenter une vue la plus 
complète possible de tous ,lets. as-
peÇts dw tourisme et de l'art eu 
ii9üre, ansi que des ihvdustries 
qui en el pendent. En même 
ta'ps cette exposition rassem-
biera aussi les appareils de cuir 
sine, L'agriculture et surtout la 
viticulture si im.portiante est gas-
trononne, eyimsi que les indus-

trI!es de l'argenterie de table, de 
lai.. porceic4sse, et de la verrerie 
aisront une place à l'« Hospes ». 

t  ,Cette exposition a déjà eusci- 
tA rue grand intérêt dans les mi- 
h4etex intéressés aussi bien de 
Surisse qua de l'étranger. Des é-
quipes de chefs cuisiniers de 
plusieurs pays de l'Europe se 
soin• déjà inscrites aux concours 
internationauv qui auront lieu 
dates le cadre de l'exposition; on 
ipewt même être assuré d'une pair 
ticipatfon des pays d'outre-mer. 
Ce qui témoigne tlu vif intéérê€ 
sos evé'eea Suisse est le fait que 
les eroposants sont assurês de lit 
paz'ticipat"ion des CFF, de.. PTT, 
de l'office centrai suisse ans tou-
risme, de la société des wagons-
t  ,î isranits, des tenanciers de 
bref f ets de gare,, des bouchers, 
des pdtissierg et confiseurs, des 
brasseurs ét des commerçaizts 
de Z'4alimséntat*on 

DÂNS LA PRESSE 
t   

UNION ROMANDE 
DES JOURNAUX 

L'Union emande des jour-
naux a tenu à Larusatnsve sous la 
présidence de M. Alfred' Nicole, 
Genève; sa aime assemblée gé-
t  sérale annuelle' à laquelle ont 
assisté une cin^rreantaine de re-
présentants de jowrnaix et 4'd-
ge1- es de publicité, ainsi que 
1E'.  Auer, secrétaire de l'Asso-
ciation suisse des  .  éditeurs de 
;darnds4. M. Nicole ai évoqué 
ix mémoire de M. Jaques .  Lom.ur 
ravière décédé le 25 juin dernier 
cil rappelé l'es très grasuja ser-
v,ces raiidu3 par lui à a ivresse 
romande. L'assemblée a décidé 
db lui conférer  à  titre  posture 
le titre clé président d'honneur. 
Le'  président ci également rùg- 
p^Ié la mémrere de M. Arulré 
$çhnetz, éditeur du DEMd- 
CRATE d'e'Delémonrt et membre 
Bas cami2^é..11 s'est .félicité, dans 

tscm. rapport de la création d'une 
sectiïorvi vaclaistinnet  c 

L'assemblée a élu son br seau 
cbm,posé de MM. Alfred Naice le, 
prési estt..Marc Wolfrath, vices 
président Alfred Jaunet, cais-
sier; Jacquets Bourgtvin, secré-
tariat, F^arul Ffertzig, membre 
ad joint. Gonvnse représentants 
des sections fiarz-ton020s 'au 
coi U, elle a désigne MM. Al-
bert Trachsel, pour Genève, 
Paul c Ck^raa, pour Fribourg, 
é  e -ges Favre pour Neuehdted; 

e  

Guy Gessler pour la Valais, 
G'earges Corbae pour Vaud et 
Charles Biedermasvn pour le 
Jura, bernois. 

TOURISME 

L'ASSOCIATION 
INTERNATIONALE 
DE L'HOTEJ  J,F  L 

Le grand conseil d'admievis-
trcvtion de. l'Association "inter 
nationale de l'Hôtellerie a tenu 
à fin octobre a Athènes, une rért-
niion qui a duré plusieurs 
jours; Sous la présidence de 
M. Franz Setier (Zurich/Zer-
nuWt) d'assemblée s'est occupée 
de questions amindstratiares 
de questions actuelles se rap-
portamé à cette imâustrie de 
base du tourisme international. 
Il a été décidé` notamment d'é-
tablir à l'usage des 'membres 
de l'Association de plus de 
50 .pays et des . organi* tions 
professionnelles nationales aj 
tillées, nue 1istie imprimée qui 
serait renouvelée chaque an-
née,, de tous les bureaux de 
voyage dignes de confiance. 
En outre, une cannpagne sera 
déclenchée pour combattre le 
bruit+ des véhicules à moteurs 
troiubent de plias en plus le re-
pos des touristes. Dans une 
résoLutiory adressée à l'OECE 
l'association internationale de, 
mande de nouveau la mise sur 
un Pi-04 d'égialité des exporta-
tions invisibles et ides exporta- 
tionzs vieilles Barns le domaine 
de a Iibéraliea_tioYs des écham 
ges économsiques internationasur 
et de l'abolition du système des 
quotoLs de répartition des de-
vises de voyage. Le comité, a 
en outre collaboré à l'enquête 
du Comité dit tourisme de I'OE 
CE sur les conditions d'une 
rentabilité suffisante des in-
vestisse nemt. dans l'hôtellerie. I^ 
a tenu égaille fl€nt à donner une 
dé'finitiore, vaiable internationale-
ment, de ce que l'on entend lfar 
« hôtel» et clos rautre s formes 
d'auberges-je. Le prochain con-
grès gênéral de l'Association in-. 
ternatianale e I'hôtellerie se 
tiendra en mati 1953 à Lucerne. 

IMPRESSIONS D'ETUDIANTS 
A1^ERICAINS 

SUR LA SUISSE 
Ds rapport +annuel de l'U-

nion nationale des étu liaests de 
Suisse, il ressort que les eu.-
diants Ia+mêricains qui ont pris 
part, en 1952, à un voyage d'é-
tudes: en,.Suisse, ont iraéiqué leurs 
impressions par différentes 
mentions 81 % d'entre eux par 
Ic4 mention « excellent », 16 0/0 
par « bon » et 3 0/0 par « suf-
fisant ». Dans la moyenne inter-
nationale la .Suisse occupe ainsi 

une place réjouissante. Les hô-
tes ont souvent exprimé le 
désir de ne pas seulement voir 
le.. montaignes, mais de pousser 
aussi quelques jours dans les 
Alpes. La plupart des étudiants 
annéricaiins auraient gagné le 
prix chu voyage de plans de 2500 
fr. (800 dollars) Iran• leur pro-
pro tralvail. 

Dans nos Cantons 

  

Û 
BALE 

LES POSSIBILITÉS 
DF :S  FORCES 

HYDRAULIQUES SUISSES 
Sous les auspices de la Socié- 

té de statistique et d'économie 

et Le Noirmont sont terminées. 
Celle de La Ferrière a été ter-
minée le 15 novembre, de sorte 
que la traction électrique est 
assurée de Tavannes à La 
Chaux-de-Fonds et du Noirmont 
à Saignelégier. Lu sous-station 
de Sceut ne sera prête à fonc-
tionner que dès le printemps 
1953. 

5.  -  Du nouveau matériel 
roulant, 8 truis transporteurs' et 
15 wagons à marchandises sont 
déjà en service. 3 Lourgons à 
moteurs de 800 CV chacun sont 
aux ateliers de :Sécheeon, à Ge 
nève, pour leur équipement élec-
trique. Le premier de ces  véhi-
cules a été livré le 25 novembre 
et le deuxième à la fin de l'an-
née. Les ô voitures à voyageurs 
(remorques) sont en partie ter-
minées. Nous n'attendons que 
l'arrivée des véhicules moteurs 
pour mettre ces voitures en ser-
vice. Les 8 automotrices légères 
à 440 CV sont en voie d'achève-
ment dans les usines de lia So-
ciété industrielle suisse à Neu-
haussen, mais elles doivent en-
core passer à Genève pour le 
montage de l'équipement élec-
trique. 

6• - On envisage d'inaugurer 
tout le nouveau réseau à voie 
étroite en été 1953, lorsque tout 
le matériel roulant sera livré. 
Cependant dès la fin de cette 
année, les nouveaux véhicules 
seront mis successivement en 
circulation et dès le mois de mai 
1953, l'horaire des lignes franc-
montagnardes sera considéra-
blement anulioré. 

7. 	Aramelan, un grand 
atelier de réparations du maté-
riel 'roulant est en cours de 
construction, tandis que le bâti-
ment de la gare et du buffet est 
en voie d'achèvement. A Saigne-
légier, let  nouveau dépôt est prêt 
à être mis sous toit et la trans-
formation du bâtiment de la 
gare a commencé. A Id Ferrière, 
l'ancien bâtiment de gare est 
démoli et 'remplacé par une nou-
velle construction en maçonnerie 
qui sera achevée sous peu. 
Enfin, à Tanannes, le bâtiment 
administratif de la compagnie 
est également en cours de trans-
forntation, 	 ..... .... 

politique de Bâle, M. Fr. Ewut-
schen, directeur de l'office fédé-
ral pour l'économie hydrauli-
que, a fait une conférence avec 
projections lumineuses sur 
à Les possibilités des forces hy-
droncliques suisms et l'état ac-
tuel de leur exploitation », Le 
conférencier a parlé des dif fé-
rentes méthodes de production 
d'énergie, du besoin total de' la 
Surisse en énergie électrique, et 
de la nécessité d'exploiter se-
lon les pbssibilités, a force hy-
draulique, seule matière premzié-
re, à part le bois, qui soit à no-
tre disposition. Pour kv cons-
truction des usines en question, 
qui nous rendront dans une lar-
ge mesura indépendants de i'é-
tranger', surtout en temps de 
guerre, il faut tenir compte eceac-
teanent des conditions hydrolo-
gigz es, géologiques, top-ogre-
phiqucs, techniques, militaires 
et économiques tout en conser-
vant au paysage son caractère 
naturel. 

La construction de nouvel-
les usines hydro-électriques est 
absolument nécessaire pour 
couvrir les nouveaux besoins en 
énergie. Sur les 144 milliards de 
kilowatt-heure de farce hydrau-
lique brute 28 milliards de-
vraient être exploités. 

La conférence de M. Kunts-
ohen, illustrée de graphiques et 
de planches techniques, a: rem-
porté un vif succès. 

D'après la situation  °  des 
convpt:es au 31 octobre 1952 de 
la Banque des règlements inter-
nationaux à Bàle, la somme du 
bilan qui était de 1.217,3 millions 
de francs à fin septembre 
slesb élevée à 1.333,8 millions 
francs. Les postes suivants pré-
sentent aussi dies changements: 
Or -en liirsgots et monnayé 
571,8 maillions fr, contre 560,2 
miUilons fr. le ruais précédent; 
ensAarisse : 51,3 millions fr. 
(47,2 millions); portefeuille ré-
escomptable : 280,4 millions fr. 
(260,5 millions): effets divers 
rein-obilisable-s sur demande 
319,8 milIiionsr (29,9 miaulons); 
fonds à terme et avances : 89 
millions (72,2 initiions); effets 
et placemenéc divers : 220,8 
millions fr, (167,1 millions). 

Au  "  passif, la plupart des 
postes dennewrent sans. chau-
gement à l'exception des dé-
pôts a court terme et à vue 
(or) qui sont montés de 401,7 
millions Fr', à 414,8 mi-Il. Fr., 
et des dépôts à court, terme et 
à vue (diverses monnaies) qui 
ont augmenté de 544,8 mil. Fr. 
à 647,6 mill. Les fonds phacés ors 
Allemagne on exécution des ac-
cords de la Houe  de 1930 sont 
indiqués de nouveau séparément 
et restent inchangés à 297,2 mil 
lions Fr. 

ASSOCIATION SUISSE POUR 
LE DROIT MARITIME 

Une association suisse pour le 
droit maritime, affiliée au co-
mité maritime international; a 
été créée à Bâle au sein de l'as' 
sociation suisse pour la navi 
gai-ion. L'assooation a pour but 
de développer le droit maritime 
suisse, de favoriser- les efforts 
dos comité maritime internlatio-
nal pour' les unifier. Le grou-
pe surisse est présidé par Wal-
ter MWlbr, tandis que M. Rolf 
R•ingier en est le vicerprê.sident 
et M. Rudol f Sa rasin est le se-
crétarcre. 

EXPOSITION DURER 

Une exposition des oeuvres Dü-
rer, gr iYures sur bois et sur 
cuïarre, a été ouverte au Musée 
des beaux-arts. Cette exposition 
présente pour rainsi dïre l'opu- 
vie graphique complète du 
grand maPitre de Nirenberg. 

BERNE 

UNION SUISSE 
DES PAYSANS 

Le grand comité de l'Union 
suissei des paysans s'est réwrvi 
en session d'autonvne à Berme 
sous la présidence dé M. Rel-
chling, consei'l'ler national. En 
oeuvrant àa séance, le président 
a regretté qu'il n'ait pas été 
possible de mettre en vigueur 
la Ier joutai-se 1953 la loi sur 
l'agriculture. 

Les proposition des comité di-
recteur en f aareun de l'arrêté f é-
dérad sur le ravitaillement du 
ptinys ers bld a été approuvée à 
l'umanwmîtd par le grand comuité. 
Il demande en même temps de 
poursuiaare les travaux de re-
vision de la loi sur les céréales 
dek7 juillet 1932. 

Le grand comité a également 
approuvé l'arrêté fédéral sur la 
prorogation temporaire du 
contrôle Limité des prix. 

M. Jaggi a fait ensuite une 
conférence sur ki question des 
pria eidu placement des pro- 
duits grlcolee. La discussion 
qui a suivi a porté sur Au sir 
tuation, d'éfazvorable de l'api- 
culture à la suite l'es mauvaises 
conditions météorologiques de 
L'été et de l'automne qui ont 
encore aggravé les fiais de 
production. 

Le comité exprime sa recon-
naissansxe au Conseil fédéral 
pour les mesures supplêmentai-
res prises pas' lui et. qui tenir 
dent à favoriser le placement 
des bétail pour atténuer ainsi la 
détresse des régions de man 
taque. L'assemblée e approuvé 
les mesures  •  pn'ilsee en Collabora-
tion avec l'Unions centrale des 
producteurs de lait, ta Fédêr ar 
tion suisse l'es producteurs de 
bétail d'abatage et la Commu-
nanté suisse d'actions des 
paysans  de la montagne pour a-
méliorér, la situation dans le 
domaine de la production et .die 
c®mmerea  •  du bétail. 

LA,' FOIRE SUISSE 
DE L'HOLOGERIE 

Le comité de patronage pour 
la Foire suisse de l'Horlogerie 
a tenu à Bienne, sa séance an-
nuelle, à aquelle étaient notam-
ment présents MM. Maurice 
Vaswothier, président de la Fé-
dérratian Baissé des Associa-
tians de Fabricants d'Horio-
gerie, et Albert Amen-Droz, di-
recteur de la Chambre Suisse 
de l'Horlogerie. Après cm-voir ap-
prouvé les ,corn-ptes relatifs ù 
la rénovation du pavillgn: de 
l'horlogerie, le comité s'est piuS 
spécialemsent occupé de l'exten-
sion qu'il ses possible de don-
ner au secteur horloger de la 
Foire Suisse d'Echantillons 
de Bâle lorsque celle-ci disposera 
en 1954 de nouveaux bâtiments. 
La participation à Za prochaine 
manifestation, qui ancra liera en 
avril, du 11 an 21 avril 1353, 
est dès à présent assurée pu-i»-
que  .  tous les emplacements sont 
.déjà: retenus par les anciens 
exposaasts qui affirment ainsi 
l'intérêt et l'attachement gu'4Is 
ont pour cette manifestation. 

GENEVE 

L'AFFAIRE DE TRAFIC 
D'OR 

menant genevats, on apprend 
encore qu'il s-agit d'un trafic de 
pièces d'or qui na sont pas au 
titre et Ylui omit été introduites 
frauululeusennéni d'Italie en 
Surisse, et qua ce trafic présente-
rait rune valeur de 30,000 francs 
environ. Les pièces d'or étaient 
généralement réexpédiées en 
France. Plusieurs personnes, 
domiciliées toast ers Suisse 
qu'à l'étranger, seraient com-
promises dari cetté affaire, dont 
l'enquête se  .  poursuit. 

ASSOCIATION DES 
PRODUCTEURS DE BOIS 

DE SAINT-GALL 

L'Association de producteurs 
de bois de Saint-Gall et des ré-
gions voisines a tenu son as-
semblée générale à  .  Sevint-GalZ, 
au cours de laquelle elle a céci-
dé à l'unanimité de participer, 
J raison d'un montant de 20 
centimes par mètre cube de 
bois, aux frais de construction 
du bâti-usent administratif de 
l'Office central d`économie f a-
rest fière, à Soleure. 

I.la^^e•^ 
y11ïYi:a VAUD 

LE NOUVEAU RECTEUR 
DE L'UNIVERSITE 

DE LAUSANNE 

L'installation du n-an-veau rec-
teur de l'Université de Laaesan-
ne, M. Marcel Brulel, profes-
seur de droit, s'est faite lapis 

L'an-ta des Ptm-iais ci-e Rumine, en 
présence des autorités cantona-
le et communales, des prafes-
seurs, de MM. A. Rialland, con-
sul général ce France, Pilet-Go-
las, ancien conseiller fédéral, des 
étudiants avec leurs drapearum. 
Un groupe de musiciens de 
l'Orchestre de chambre de Lau-
sanne prêtait son concours à la 
cérémonie, 

M. Pierre Ogney, chef du 
Département de l'instruction 
publique et des cultes, es rappe-
lé le premnier cours de droit 
donné à l'Académie en mars 
1711 et e parlé de l'évolution 
du droit, dont le respect est 
indispiemsable' pour faire une 
société meili€Wre, puis M. Fl. 
J rtnod•, professeur d'histoire, rec-
teur sortant de charge, a pré- 
santé la chronique de ces deux 
années passées. Après quelques 
mots de M. W. Sturwb, étudiant 
en droit, président, de l'Associa-
tion générale des étudiants, M. 
M. Bride-i, recteur .entrant en-
charge, a étudié les basset, obser-
vations des faits et spéculetions 
qui caractérisent les  .  disciplines 
qu'il enseigne, le droit constitu 
tionneb et les institutions poli-
tiques comparées. 

CONGRES DE LA 
PRODUCTIVITE SUISSE 

La congrès de la prodructivité, 
organisé plis le comité suisse 
pour l'orgaasisartion scientifique 
des entreprises auquel ont parl-
ticipé environ 800 personnes, 
s'est terminé. Le directeur gé-
néral, M. E. Hans Mahler (Zu-
rich) a remercié l'institut d`or-
gareisaation scientifique des .  e- 
treprises da l'EPE, et. son chef 
M. E. Bohnvidt de Zurich, ain-
si que Zle Centre secse de la 
productivité et son directeur M. 
Jacques A. Chappuis de Genè-
ve, et les maisons et entrepri-
ses suisses de leur soutien et 
Jes installations techniques mi-
ses par elles à dicspbsition du 
congrès. Il e ensuite relevé les 
principes fom lamerntaaun mi» .  en 
lumière dams les différents ex-
posés oit a •souligné que pour 
obtenir un rendement effectif, ii 
faut faire agir tous les faL'-
teurs qui, à Genève et à Zurich 
sont considérés comme essen-
tiels à l'argtanisa i-on scientifi-
q eé des entreprises. M. Mahler 
a conclu en invitant l'assem 
bléd à s'engager dams la vole 
indiquée, en dehors de laquel-
le il ne serrait "pas possible de 
maintenir la collabon+ation na-
tionale et internationale, com-
me il sied à notre pays de le 
faire. 

ASSOCIATION SUISSE 
DES. AGRICULTEURS 

L'Association suisse des agri- 
cuiteurs a denu sa première as-
sens-bue d'hiver à Zurich, sous 
Ity présidence de M. Wartmann, 
conseiller national, de  -  Holzhof, 
Thurgovie. M. E. Jaygi, dis-oc-
tons- de l'Union suisse des pay-
sans, a fait un exposé sur l'ai 
griculbure suisse et les efforts 
tendus-t à établir ume collabora-
tion économique plus étroite ci» 
Europe. ;Il a. esquissé les lignes 
fondamentales d'une colAzborct-
tioni de la Suie e à une économie 
imterada.tionale ét a parlé de l'é-
tat actuel de ces efforts. 

Imanéc'iatement après la se-
cundo guerre mondiale, des ten-
llxtives 'ont été faites- pour ré-
organiser l'économùe monétaire, 
doaamilère, commierciais pour 
assurer k» paix mondiale.  -  La 
Suisse a participé à ces orgarnii-
saians +aussi largement que 
possible, pour des raison de 
solidarité, taret que sa politiqua 
de neutralité ne sera pas attein-
te. Le rapporteur en est arri-
vé au problème essentiel : ku col= 
Itboration de bal politique agra-
rien-me -en Europe occidentale et 
à ses conditions économiques et 
techniques. Le fameux pleur fé-
rnin-inz ne peut pas obtenir l'ad-
hésion elle .la Swisse,^parce que, 
pour arriver à son but, il mc-t 
l'exempiie d'as  plan- Schuman, 
c'est-à-dire qu'il prévoit rune hau-
te autorité qui aurait les cou 
pëtences d'une autorité supra 
nationale incompatible aine le 
statut de neutralité et certaines 
dispositions constitutionellee dé 
la Suisse. En revanche, il existe 
des organisations agraires d'or-
dre technique qui oit déjà dé-
ployé une activité réjouissante et 
auxquelles .la Suisse peut colla-
borer saur sine base quelque peu 
plus libre. La triche des autorir- 
tés et des organisations agrico-
les, a drit M. Jaggi, est de trou-
ver des solutions constructives 
et prl Tiques, mais il ne sera pas 
possible de prendre des engage-
ments qui ne permettraient plus 
à la Suisse de développer sur 
son territoire une production a-
gricole lui convenant. Ii faut 
que le paysan suisse puisse 
maintenir sa production in-ton- 

si-vo et m4dtiple. Dans le domaa. 
ne  national et international, les 
principes d'imi4iattve propre et 
de responsabilité doivent être 
maintenrue. 

Une discussion s'est engagée à 
laquelle ont pris part le profes-
seur Laur, fondateur et membre 
d'honnéur de da confédération eu-
ropéentne de l'agriculture, MM. 
Keller, vice-directeur de la ali  . 
vision de l agriculture du dépar-
tement fédéral de l'économie pu-
blique t Borel, de l'Union suisse 
des paysans, qui ont complété 
les exphcati.on s de M. Jaggi. 
Ilassemiblée u'nani'me a constaté 
qu'il est bon pour la Suisse de 
continuer à collaborer ans prou 
pemients interratiosit ucd d'd. 
près lés directives suivies par 
Lem conseil fédéral ans sujet de 1a 
coliaborati^n. internationale, 

UNE EXPOSITION 
AUTRICHIENNE 

Une exposition des produits 
d'exportation de l'industrie au-
trichienne se tiendra du 1er 
janvier au 30 novembre 1953, 
Les objets exposés changeront 
quatre fois pendant cette pério-
de. C'est ,la première fois de-
puis lty fin de Za guerre que des 
produits autrichiens sont expo-
sés en Suisses, 

VOLEURS ARRETES 
Ces derniers temps, un. hôtel 

de Ici vi'eil'le ville, qui doit être 
transformé et par conséquent é-
tait vide, a servi d'abri à des 
jeunes gens pour y passer la 
nuit. L zns les pièces vides Z'hg-
telier avait laissé notamment 
dois nappes et des oreillers. En 
outre, _un marchand forain y 
avait entreposé son matériel. 
Un .contrôle démontra qu'un 
certain nombre d'objets 'o.-
votent disparu. Six jeunes gens, 
sans ressources arvouabtes' qui 
se trouvaient impliqués dans ces 
vols, ont été arrêtés dans un 
salon do jeu de Nie-des-dos-f. En 
pénétrant illégalement derme la 
propriété d'asctrui, ils se sont 
rendus coupables d'atteinte .à 
la, propriété. 

Une ancienne serveuse, qui 
avait ,accozitumsé de dépouiller 
ses amants de rencontre, fut 
arrêtée dûns un café-restaurant 
de Nie-ci-es-dos-f, où elle s'était li-
vré à cars ^ i cte !bonlstsnn. 
Elle avait volé une billet de 100 
francs à ara marchand de bes-
tiaux et avait allégé de 100 
francs également un employé. 

que par les autorité s  cantona-
les pour la lutte contre  la tu-
bereulose bovine. La lutte con-
tre la tuberculose touche des 
milieux si nombreux que l'E-
tat., avec ses dispositions léga-
les et ses moyens financiers, 
ne saurait suffire. 

Le professeur E. Bernard, 
médecin à Paris, secrétaire gé-
néral de l'Union internationale 
contre la tuberculose, a pris la 
parole. Il a fait l'élog e  de l'ac- 
tivité déployée en Suisse pour 
la lutte contre la TBC', en par-
ticulier par la création de sa-
natoriums  en altitude, de sana-
toriums populaires et universi-
taires, de préventoriums, alors 
que dans d'autres pays, on est 
encore parfois bien en arrière 
dans ce domaine. Il a alors  été 
donné connaissance d e  la déci-
sion du comité de nommer 
membres d'honneur le docteur 
Emile Hachmann, président de 
l'association de 1924 à 1928, et 
cinq autres personnes qui ont 
rendu des services éminents à 
la lutte contre la TBC. 

Journal Suisse d'Egvpte 
et du Proche-Orient 

Dir, resp .: M. Maurice Fiechter 
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;a Compagnie des chemins de 
fendu Jura fournit les rensei-
gnements suivants sur l'état 
d'avancement des travaux d'élec 
trificatiôn et de modernisation 
du réseau secondaire juriassien: 

1. - La modernisation et l'é -
leetri£ication de la lune à voie 
aiorinale Porrentruy-Bonfol sont 
terminées depuis le mois de mai 
152. Le nombre de trains a été 
doublé, mais les recettes n'ont 
augmenté que de 25% environ. 
Cependant, l'effectif du person-
nél` n'a pas varié et, en 5 mois, 
1'énergie électrique de traction 
a coûté environ 25.000 frs. de 
moins que le charbon nécessaire 
aux trains deux fois moins nom-
breux 

2. La réfection des voies 
est termine « sur les ligues 
Tâvannés  -  Le Ncormont et Sai-
gnelégier La Chaux-de-Fonds, 
à part certains travaux de détail 
en'. gare ,de Tramelran. Entre 
Saignelégier et Glovelier, la .voie 
normale est entièrdment trans-
formée en voie étroite jusqu'à 
l'entrée de la gare de Glovelier. 
Dés que les (FF aurcn t tdonn.é 
leur approbation au plan de 
trannfariication des voies dans 
cette' gare; 	'triafie pourra se- 
prendre dans un bref délai. Un 

( dernier bourrage de la voie en- 
tre Saignelégier et Glovelier est 
prévu pour le printemps 1953. 

3. - Entre Tramelan et Le 
Noirmont; la nouvelle ligne de 
contact est terminée et l'ancien 
t1: partiellement démolie. La fin 
des 9ra1,àux entre Tramelan et 
Taavannes est attendue pour la 
rin du mois environ. 

Sur la ligne Saignelégier - La 
Chaux-de•Fonds, la ligne de con-
tc.et doit être terminée vers la 
fin de l'année, tandis qu'elle 
pourrait être mise en service 
entre Saignelégier  et  Montfau-
con dans 15 jours déjà si, suer 
le territoire du Bémont, divers 
propriétaires ne s'opposaient pas 
systématiquement à ta fixation 
de haubans d'amarrage de po-
teaux en bordure de leurs ter-
rains. Entre Mgntfaucon et Glo-
velier, la ligne de contact sera 
terminée en été 1953. 

4.-• Les sous-stations élec-
triques de Orange (T,avannes) 

r. 

L` modernisation du réseau 
secondaire jurassien 

BANQUE DES 	 Au sujet de l'affaire de trafic 
REGLE1VjIENTS 	d'or, qui a amené l'arrestation 

INTERNATIONAUX 	d'un i d-nets-let .et d'are com:- 

SAINT-GALL- 

ZURICH 

L'Association suisse contre 
la tuberculose déploie son acti-
vité depuis 50 ans. A cette oc-
casion, elle a organisé, avant 
son assemblée générale, un e  cé- 
rémonie qui s'est déroulée à 
l'aula  ,  de l'Université. Le pré-
sident de l'association Dr. F. 
Kaufmann, médecin à Zurich, 
a salué l'assistance nombreuse, 
en particulier M. Etter, con-
seiller fédéral, les directeurs 
et suppléants de divers bureaux 
fédéraux comme l'office de 
l'hygiène, l'office vétérinaire 
et l'office des assurances, plu-
sieurs directeurs cantonaux de 
l'hygiène, .des représentants 
dès autorités bernoises et de 
nombreuses organisations affi-
bées ou apparentées. Il a par -
lé brièvement du développe-
ment de l'Association suisse 
contre la tuberculose, groupe-
ment central de toutes les or -
ganisations de notre pays lut-
tant contre la tuberculose et il 
a fait part des succès rempor-
tés durant ce dernier demi 
siècle. Pendant ce temps, la 
mortalité due à la tuberculose 
a diminué de sept huitièmes. 

M. Ph. Etter, chef du dépar-
T tement de l'intérieur a apporté 

les salutations du conseil fédé-
ral et a rappelé que  des liens 
étroits ont existé dès  le début 
entre l'Office fédéral de l'hy-
giène et l'Association. La base 
constitutionnelle permettant . 

 d'arrêter  '  des dispositions con' 
tre la tuberculose a été créée 
en 1913 par :la revision de l'ar-
ticle 69. Mais  par suite de la 
guerre et de la crise, il fallut 
encore 15 années pour arriver 
à la mise en vigueur de la loi 
contre la tuberculose, loi ca-
dre qui laissait une large ini• 
tiative aux cantons et aux as-
sociations privées. On pensait 
que les  charges annuelles d e  la 
Confédération s'élèveraient de 
3, 5 à 4.5 millions, mais elles 
ont atteint l'année passée 13,2 
millions. Depuis l'entrée en vi-
gueur de la loi, la Confédéra-
tion a dépensé 79 millions au 
total pour lutter contre la Tbc. 
Sur ce montant, 17,8 millions 
ont permi s  de verser des sub-
sides à la construction de sana-
torium, les subventions aux 
frais d'exploitation des hôpi-
taux, instituts et homes ont 
demandé 33 1/2 millions  et les 
organisations de secours 23 
millions. Les succès ont été re-
marquables. Pendant. les 5 an-
nées 1901 à 1905 la mortalité 
due à la tuberculose s'est éle-
vée à 27,1 par 10.000 habi-
tants, de 1921 à 1925 la mo-
yenne a été de  15,5, en 1943, 
elle était encore de 7,6 tandis 
que pendant ces deux dernières 
années elle s'est abaissé e  à 3.5. 

Il y a 50 ans, le 15 % du 
total des décès  était dû à la 
tuberculose et en 1950, on en 
comptait encore 3,5 %. Mais 
il n'y a aucune raison, a décla 
t•é M. Etter, conseiller fédéral, . 

de  relâcher la lutte contre la 
TBC. Le résultat négatif du 
vote  du 22 mai 1949 tendant a 
compléter ,la loi contre la tu-
berculose provient sans doute 
des divergences d'opinions en-
tre médecin s  et de  la méfiance 
contre une nouvelle obligation, 
celle - de l'examen en série. Les 
propositions faites depuis lors 
M'ont pu être  réalisées que par 
la revision de la loi sur l'assu -
rance -maladie. Des efforts re-
marquables ont été déployés 
aussi par l'Office vétérinaire 
fédéral et Éon directeur ainsi, 

50 ANS DE LL-TTE 
CONTRE LA TUBERCULOSE 
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pour la soudure à 
l'arc de la' fonte, 

sans préchauffer. Soudure usinable 
non poreuse. 
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R•C. Le Caire No. 10332. 



.  MINOU, SOCIETE HELYETIQUE 
GROUPE DU CAIRE 

JEUDI' 4 DECEMBRE à 9 h. p.m. 
IL' CERCLE SUISSE 

Réunion du Groupe pour entendre le rapport de 
M. Il. zUBLIN sur 

"LA JOURNEE DES 'SUISSES 
DE LIMOGER, Ali BURGENSTOCK" 

Communications et discussion 
Les Membres du Cercle sont cordialement invités à 
cette réunion 	 LE COMITE. 

CERCLE SUISSE DU CAIRE 
Samedi 6 Décembre 1952 à Alexandrie 

Compétition de eines  •  Intervilles 
Alexandrie: Le Caire 

rnatch  amical - JASS PARTIE 

CEAMPIONNAT INDIVIDtJEL 
DE BOCCE 

Le Comité du Cercle organise à partir du 

DIMANCHE 14 DECEMBRE 1952 
(devant la Villa Pax) un championnat individuel de hocco 
doté de prix divers. 

1. Les rencontres seront tiré,es au sort par le elfy 
(MNI. C. Lubini, IL Rapp, F. Klauser, 	Schubiger) dès 
qu'il sera en possession de toutes les inscriptions à ce 
chappionnat individuel. 

2. Le championnat individuel se déroulera d'après la 
formule dc l'élimination directe.  —,  Ce 'tirage désigne les 
joueurs appelés à jouer l'un contre l'autre. L'ordre °des 
jeux sera affiché à l'avance au Cercle et engage les joueurs 
à se trouver sur place, au moment prévu pour 'eue par-
tie. En cas d'absence d'un joueur,son adversaire est con-
sidéré gagnant par forfait. 

3. 1,es rencontres seront jouées chaque Dirnarbéhe a-
près-midi à partir de 14 h. 30. En cas de prolongation du 
jeu vers le soir, les joueurs peuvent demander l'arrêt du 
jeu pour continuer la partie le Dimanche suivant à la lu-
mière du jour. 

4. Les inscriptions seront acceptées au Cercle et ins-
crites sur la liste spéciale affichée.. 

5. Délai d'inscription ; DECEMIIM p.m. 
6. Droit d'inscription P.T. 10, 
7. Pourront participer au concours les membres du 

Cercle et leurs dames. 
LE COM1TE. 

UNION DES DAMES SUISSES  DU  CAIRE 

MARDI 16 DECEMBRE à  4  h.  p.m. 
à la salle du CONNAUGHT  -  House, Rue Nauiss Bey (coin 
No. 16 de la rue, Anllkhana) comme les années précédentes. 

FETE DE NOEL POUR NOS PROTEUS 
Toute donation ou contribution pour les paquets de Noêl 
ainsi que pour le Goûter de Fête sera reçue avec gratitude 

CONFERENCES 

AUX AIvIITLES 
FRANÇAISES 

JEUDI, 4 DEC- à 7 h. p.m. 
« L'HOMEOPATHIE, 

MEDECINE HUMAINE » 
Conf érence de 

Dr. LEA DE MATTOS 
Ex-externe des Hôpitaux de Pa-
ris, Professeur au Centre Ho-
méopathique de France. 
N.B. — Lia séance de musique de 

'azz, annoncée pour ce jour- 
là. aura lieu le mercredi 3 
décembre à 7 h. p.m. 

A L'ATELIER 
VENDREDI 5 DEC. à 6 h. 45 
« TROIS HOMMES DEVANT 
L' ABSURDE  :  NIETZSCHE, 

GIDE ET CAMUS » 
Conférence de 

M. RENE HABACHI 
Directeur du Centre de Philoso-
phie de Zamalek. 

CERCLE  SUISSE 
DU CAIRE 

DIMANCHE 7 DEC. 1952 

MENU 
Minestrone à la Tessinoise 

-- 
Escalope de Veau Cordon Bleu 

Pommes Pont-Neuf 
Haricots Verts au Beurre 

Salade Printannière 

Cuprênte aux Fruits 

Les réservations sont acceptées 
jusqu'à la veille seulement. 

Tél. 56785 

DES AMIS 
VOUS ENVOIENT 

LEURS VŒUX 

Le « Journal Suisse  ,>  pu-
bliera comme chaque année 
à l'occasion des fêtes, .dans 
ses numéros de Noet et 31 
décembre, une rubrique seé-
ciste destinée aux personnes 
désireuses de présenter leurs 
'.:oeux à leurs amis et con-
naissances. 

Prière de s'adresser au 
«  Journal Suisse d'egYPte  » 
avant le SAMEDI 20 DE-
CEMBRE. 

Le coût de ces ittaertions 
sera de P.T. 100. 

EWART MEMORIAL HALL 

SOCIETE DE MUSIQUE WEGYPTE 
Vendredi 12 Décembre  -  Mercredi 17 Décembre 

Récitals de Piano donnés par 

ADRIAN AESCHBACHER 
LE'  PIANISTE, SUISSE DE REPUT ATION MONDIALE 

Un grand pianiste suisse 

ADRIAN AESCH ACHER 

mee.e.ndr4vr.r.n.ner.e.r.neemp■nr.e.e.e....re re.e.dreweraNr.edneednelrd 

RADIOS-RADIOGRAMOS 

Ani 

MAPCONIPHONL 
eealy,tri-eue epectekee 

le  Mua grand 
perfectionnement radiophonique 

pour faciliter la localisation 
des stations o ondes courtes 

Seul, distributeurs 

VOGEL é C•4, 
• 16  Sh  Adly Pacha  —  Le Caire  —  Tel 53522 

"Ihr 

*7. 

rdrovo 
(Cinéma  Royal ) 

La rôtisserie de luxe 
Spécialités : Fondue Neuchâteloise 
Ramequins- Crêpes au Gruyère, etc. 

par le 'chef Suisse ALFRED 

MIEL PUR 
ABADIEH 

REINHART 
El Hawaber Dakalieh 

S'adresser à: 

REINHART  itt Co. 
6, rue Adib 

ALEXANDRIE 

111bie,frefoeef,-,file. 

TCAÎW'G 

The Trador &  Engineering  Co.  S.A.I., 
(incorporating MOSSERI, CURIEL & Co.) 

ALEXANDRIE: 7, Rue  de la Gare du Caire 
LE CAIRE: 18, Rue Emad el Din 

AGENTS DES MAISONS: 

W. H. ALLEN,  SONS k Co. Ltd. --  Bedford 
GWYNNES PUMPS Ltd. -- Londres 

THE  GENERAL  ELECTRIC Co. Ltd.  -  Londresp 
Arrum■■■■•■. 

îletÀ  x 
LANGUES VIVANTES 
commptCt.CourrAstutt 
sittypottArmt•OACrYtO 

LE CAIRE E A.. Taud ler 
ALEXANDRIE 01  Ild.RAIIRNA1 
HELIOPOLIS 10 &à.  Ali. 
DORT RAID  .  It  Eu enur 
TANTA 	N.  n 

Nati 	 

SALLE DE CONCERTS DU LYCEE  FRANÇALS 

SOCIETE DE MUSIQUE' D'EGYPTE 
Dimanche 14 Décembrê Samedi' 20 Décembre 

Récitals de Piano donnés par 

ADRIAN AESCHBACHER 
LE, PIANISTE SUISSE DE REPUTATION MONDIALE 

roommummunmanno 

COMPTOIR DES CIIVIENTS 
Société Egyptienne de Ciments Portland Tourah et 

Belwan Portland Cernent Company 

Siège Social: LE CAIRE, 21, Avenue Fouad ler, 
Immeuble «La Genevoise»  B.P.  844,  Téléphona  78025 

Burezu., à ALEXANDRIE, Rue  de la  Poste No.  11 
B.P, 397, Téléphone 21579 

CIMENT  PORTLAND ARTIFICIEL 
Garanti conrorme au 

British Standard Spectfuraiton for Portland Cernent, 
ainsi qu'aux spécifications du Gouvernement Egyptien. 

«SUPERCRETE ». 
Ciment à hante.résistance et.à durcissement rapide 

«SEAWATER  CEMENT» 
Ciment Portland Artificiel spécialement fabriqué pour 

travaux  espoliét à l'attaqua. des eaux de mer et 
• dès eaux sulfatées. 

10114•141,141414614141,14 

410 
COMPAGNIE D'ASSURANCES SUR LA VIE 

8IECE SOCIAL GENEVE 

L'  ASSURANCE  sur la ,Vie  est la 
PUJIIVOYAÏVCE  idéale .et donne  une 
PROTECT  ON complète à la Famille. 

Conclure tme Police est une NECESSITE soçiale. 

" Direction pour l'Orient: 

LE CAIRE 28, rue! Mahmoud  Rej(  Bassiouni 
Agence d'Alexandrie: 	 (ex-Arrtikhana). 

26, Rue Ch6rif Pacha 

Vinot-Sexieme Année No- 49 
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Dans nos SOCIÉTÉS du CAIRE e t d'ALEXANDRIE  
A ALIEXANDRIE 	 AU CAIRE SERVICES  DIVINS 

EGILSE PROTESTANTE 
D'ALEXtANDRIE 

15, rue de la Poste 

DIMANCHE 7 DEC. 1952. 
9 h. 30 CatSchisme 

10 h. 15 Culte du 2me Diman-
oheede l'Avent en iangue aise-
mande. 
Adventsgottesdienst in deuts-
cher Sprache. 

10 h. 16 Ecole du Dimanche. 
DOMICILE DU PASTEUR 

CH. DUBOIS 
Presbytère de Camp-de-Césat, 
29, Rue Dolbitine — Tél. 70650 

EGLISE EVANGELIQUE 
DU CAIRE 

39 Avenue Fouad ler 

DIMANCHE 7 DECEMBRE 
deuxième de l'Avent 

10 h. Ecole du Dimanche. 
11 h. Culte :  «  MIS A L'E-

PREUVE »  • 
5 h. p.m. Culte à Héliopolis 
(Eglise anglaise, Rue Seti). 

DANS NOS  EAUX 
Le vapeur suisse  «  Calanda 

(7850 tonnes) construit en 1948 
et appartenant à la Swiss S'hip-
ping Cy., Bâle, Capitaine Wim-
mei, est arrivé à Alexandrie. le 
28 novembre, venant de Izmir 
(Terquie) et  est  reparti le len-
demain dans la soirée, pour les 
Etats-Unis, avec un chargement 
de caton égyptien. 

PETITE ANNONCE 
No. 122. — On désire louer pour 

élève PIANO — ACCORDEON, 
48 ou 80 basses, en bon état de 
fonctionnement. Téléphoner of-
fres avec prix No. 29795, au 
Journat Suisse. 

(47,  48, 49)• 

QUE V011t 
CF, S011t ? 

Cinémas 
à Alexandrie 

ALHAMBRA _ Tét. 29054 — 
« Toto terzo uomo  ,  (Toto, 
France Mani). 

AMIR — Tél. 27893 	« The 
frogmen  ,  (Richard Widmark, 
Dana Andrews). 

FOUAD — Tél. 25832 —  «  Nous 
Irons à Monte-Carlo  »  (R.ay 
Ventura et Ma orchestré, Hen-
ri Genès). (3e semaine). 

LA GAITE — Tél. 71225 — 
« Strictly Dishonorable » (Ezio 
Pinza, Janet Leigh) 	«  Cole- 
rado Territory  »  (Joel MoCrea) 

METRO — Tél. 22850;22859 -- 
« Quo Vadis  »  (Robert Taylors 
Deborah Kerr). 

RADIO — Tél. 30282 --  «  Pol-
irait of Jenny » (Joseph Cot-
ten Jennifer Jones). 

RIALTO _ Tél. 24694  —  «Island 
ri desire  »  (Unie Darnuq, Tab 
Hunter). 

RIO — Tél. 29036 — « Affan' in 
Trinidad (Rite Hayworth. 
Glenn Ford). 

ROYAL 	Tél. 26329 —  «  Gun. 
men in the Streets 	(Liane 
Clark, Simone Signoret). 

STRAND -- Tél. 22;122 Ste 
mething to live for  »  (Joar, 
FOntalne, Ray iViiiland). 

Théâtre  , 
kt0HAMED ALY — Grand SUC-

cès de la Tournée de Comédie 
Manchette Brunoy — Georges 
Rollin. 
Ce soir: « Mon ami asillau-
tne», Jeudi, en matinée «Jean 
de la Lime », en soirée « Au 
Petit Bonheur  ›.  Vendredi 
« Jeux de Dames  ».  Samedi, en 
matinée  «  Jeux de Daines », en 
soirée « Sinoérement ». Diman-
che, en matinée « Au Petit 
Bonheur », en soirée  «  Conte 
Fleurette ». 

POUR  LES FETES 

re‘WleA)j 

. 
St11010S/UteSt 

RACINE 
Après le succès sans Précédent, 

°Ming Par les CARTES-PHO-
TOS ARTISTIQUES mises en 
vente l'an paSsé pour ie Nouvel 
An, le 

STUDIO  SUISSE RACINE 
PRESENTE UNE NOUVELLE 
SERIE De 18 vues inédites, 

La beauté des sujets, la qualité 
du papier et la présentation de 
Cea Cartes leur vaudront, nous 
en sommes certains, un succès 
tout aussi grand. 

Ces photos sont vendues aux 
prix suivants : 

P.T.» 7.- la pièce. 
P.T. 60.- par dizaine  et  plus. 
P.T. 	les 10 enveloppes an- 

propriées. 

S'adresser au 

STUDIO  SUISSE RACINE 
17, Rue Talaat Harb Pacha 

(Ex Rue Stamboul) 
vis-à-vis de la Banque Belge 

Tél. 21715  

CERCLE SUISSE D'ALEXANDRIE 

SAMEDI 6 DECEMBRE 1952 
à partir de 4,h, précises 

CONCOURS DE QUILLES 
LE CAIRE  —  ALEXANDRIE 

A  l'issue du. match, à 9 h. 

CANDLIE LIGHT DINNER 
Tous les membres de la colonie et feurs amis sont cor-
dialement invités. Les frais (P.T. 80) y comprfs le dîner 
servi par la NIalson Baudrot seront repartis entre les par-
ticipants. 

Après le d'hier  : 

SOIREE DANSANTE 
TONY 'S BAND  - 

Prière de s'inscrire chez M.E. Muller, Bureau Reinhart. — 
Tél. 22581 jusqu'à vendredi 5 décembre à midi. 

S.S. -- G.D.M. 

SOCIETE HELVETIA 
OUVROIR DES DAMES SUISSES 

Le Comité a le plaisir d'inviter tous les Membres à 
un 'nié 

LUNDI 8 DECEMBRE à partir de 4 h. 
afin de discuter de questions importantes' pour Illelvéia. 

La Fête organisée pour nos protégés et au cours de 
laquelle seront distribués les paquets de Noêl aura lieu 

LUNDI 15 DECEMBRE  à  4 h. 
Invitation cordiale à toutes. 

SECTION  SUISSE DE TIR D'ALEXANDRIE 
SAMEDI 13 et DIMANCHE 14  DECEMBRE 

1r111 EN CAMPAGNE 

CLUB NAUTIQUE SUISSE 

Faute de quorum d'au moins d'un quart des membres, l'As-
semblée Générale Annuelle n'a Pas pu avoir lieu le 24 novembre 
1952, et a été renvoyée. 

Les membres du Club Nautique Suisse sont donc priés de bien 
vouloir assister aussi nombreux que possible à 

ASSEMBLEE GENERALE ANNUELLE 
le JEUDI 18 DECEMBRE à 8 h. 30 

dans lés looaux de la S.S.A. à Chatby. Celle-ci délibérera vala-
blement quel que fiait le nombre ,de membres présents. 

ORDRE DU JOUR 

1) Lecture du Preoè8-Verbal de la dernière Assemblée Générale. 
2) Admissions  —  Démissions. 
3) Compte-rendu de l'Exeroiooe 1951/52  -  Examen et aPI2roba-

tion des ComPtes. 
4) Eleotions du Comité, des Censeurs et des Délégués auprès 

des Fédérations d'Aviron, 
5) Divers. 	 LE COMITE. 

BIBLIOTHÈQUE DU CERCLE SUISSE 
D'ALEXANDRIE 

Nouveaux livres 

2554  Hamp Pierre: Mektoub. Roman de la série La peine des 
hommes ». 284 pages. Edition E. Flammarion Paris. 

2555 Lichtenberger André: Des rvoia dans la nuit. Roman. 216 
pages, Edition Ferenczi, Paris. 

2556  Panait Istrati: Ltes chardons du Baratgan. Collection 
«Les Ecrits». 243 pages. Edition B. Grasse, Paris. 	• 

2557 Régnier de, Henri: L'Altana, ou la vie vénitienne, vol. I. 
277 pages. Edition Mercure de France, Paris. 

2558  Régnier de, Henri: L'Altana ou la. vie vénitienne, vol. II. 
286 pages, Edition Me.rcure de France, Paris., 

2559 Trilby T.:  Pantins et marionnettes. Roman. 297 pages. 
Edition E. Flammarion, Paris. 

2560 Tagore Rabindranath: A  quatre voix. Etude sociale en 
Inde. 214 pages. Editions du Sagittaire, Paris. 

et, DON de Mr. R. LANDERER: 

1121 Korrodi Eduard: Geisteserbe der Schweiz. Schriften von 
Albrecht von Haller bis Jacob Burckhardt. 549 Seiten. 
Eugen Rentsch Verlag, Erlenbach-Ziirich. 

1122 Fliickiger Otto: Die Schweiz aus dor Vag'elschau, mit 
274 Abbildungen &us der Sarrunlung von W. Mittelholzer. 
176 Seiten. Eugen Rentsch Verlag, Erlenbach-Zürich. 

sera bientôt parmi 
plus grands pianistes de notre 
temps, 

En 1947 déjà, sa tournée dans 
les pays du nord lui valut le plus 
grand succè,s. C'est par ces mots 
que Aug. Èelsing saluait l'artiste 
dans le «Nationaltidende»: «La 
gràoe nous a, été accordée d'en-
tendre un pia,niste qui est à la' 
fois virtuose, musicien et poète. 
Adrian Aeschbacher. Suisse d'o-
rigine, il est au piano une 'expé-
rience unique... vous arrache 
à la vie quotidienne, il vous con-
duit dans les champs élysées de 
la musique, il subjugue, il triom-
phe,  Car  il est un musiéien di-
vin... Allez l'entendue, c'est une 
révélation». 

Son interprétation du ler Con-
certo de Brahms à Stockholm, 
des Tableaux d'une Exposition de 
Moussorgsky et de la Chaconne 
de Haendel à Copenhague sou-
lève l'enthousiasme. 

A La Flaye, où il consacra un 
récital à eoeuvre de Beethove,n 
dont il est considéré comme un 
des grands interprètes, le«Haag- 
selle Courant» écrit  :  «Tout com- 
me Pablo Casals n'a pas son 
égal pour faire chanter un vio- 
loneelle, que Jehudi Menuhin é- 
tait prédestiné au violon, le pia- 
niste Adrian Aeschbacher est lié 
intimement à son instrument», 
Et le «Nieuwe Nederlanden> le 
présente comme un  -  aprométhée 
qui apporte SUT terre le feu du 

Citons encore F. Hall qui 
constate, dans le «Dagbladet» 
d'Oslo, que «la qualité du son et 
la maîtrise technique d'Aeschba- 
cher pourraient induire à des 
dithyratnbes. C'est mieux le ser- 
vir cependant», conclut l'auteur, 
«lui et le public, que de dire tout 
simplement,: Allez  l'écouter it son 

ROUS 
prochain concert. Il vaut son pe-
sant d'or». 

Monsieur Aeschbacher donne-
ra deux c,oncerts au Caire et 
deux à, Alexandrie, où les oeu-
vres si fortement acclamées en 
Europe figuneront aux progra.m-
mes. 

ne fait a.ucun doute que ces 
ville,s, sevrée,s de Musique pen-
dant de si longs •mois, réserve 
ront à l'artiste un accueil digne 
des grandes capitales, 

C'est avec une joie réelle que 
les «fervents de la Musique 
apprendront la venue prochaine 
en Egypte de M. Adrian Aesch-
bacher, pianiste suisse, dont la 
réputation dépasse, depuis long-
temps déjà, les frontière,s de l'Eu-
rope. 

Soliste du Festival Internatio-
nal de Musique de Lucerne il y 
donna en 1951 sous la direetion 
de Furtwangler, le Coecerto en 
do majeur de Beethoven. «Le jeu 
du pianiste», écrivait la critique, 
«est  si  prenant qu'on en oublie 
d'admirer sa.  maîtrise technique 
parfaite... L'intensité, la puissan-
ce impulsive du jeu du pianiste 
sa maîtrise absolue de l'instru-
ment (les difficultés techniques 
n'existent. pas pour lui) trouvè-
rent. leur couronnement dans la 
finale, rendue avec.  une fougue 
enjouée irrésistible». 

Lors de son passage à Vienne, 
l'opinion des milieux artistiques 
le classe unanimement parmi les 
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ACIIVITES SPORTIVES DE 	NOS COLONIES  I 
CERCLE SJISSE DU CAIRE 

sse. :::: 

et son Hinterland 
NI A I 	 • 

SERVICE RAPIDE DE LUXE 

ALEXANDRIE  -  GENES  -  MARSEILLE  =NAPLES 

par le 	" EL MALEK FOUAD  " 

Prochains départs : 

Ven'dredi 12 Décembre 
eto., eto. 

SECTION 
SUISSE DE  TIR 
D'ALEXANDRIE 

(Voir Nos. 41, 42, 43, 44, 45, 46, 47 et 48) 

/1/7. Ni Au pied des volcans 
Le jardin botanique 

Vers te maieu au 18eme siè-
cle la 0.I.C. montra les 'pre-
miers Sym,ptômes de déchéance. 

continuait à 'n'être qu'une 
association de commerçants i-
naptes à des tâ,ches administra-
tives de plus en plus co-mplexes. 
En, 1800 la, Répu,blique 13atave 
reprit les possessions et les det-
tes de la, Compagnie mais quel-
ques années plus tard elle per-
dait toutes ses colonies par sui-
te de la, guerre avec l'Angle-
terre. La demincttion anglaise 
dura cinq a,ns pendant lesquels 
Sir Stamford ICaffles se mon-
tra un gou.verneur plein de sa-
gesse. De cette époque date le 
cimetière anglais de Bogor, mo-
nu9nent de marbre blanc au 
milieu des bambous centenaires 
qui font aujourd'hui partie du. 
Jardin botanique. En 1815 la 
commission chargée de repren-
dre possession de Java au nom 
de ta Hollande, ramena. parmi 
ses membres le botaniste alle-
mand 1?einwardt à titre de Di-
recteur de l'Agriculture. Dès 
1817 Reinwardt obtint les cré-
dits nécessaires à la, création 
d'un jardin bota,nique à Bui-
tenzorg. Un, autre allemand, 
Munie, fut son successeur. En, 
1822 le jardin .comptait déjà 
900 espèces, -mais durant les 
trente années qui sztivirent il 
eut à soutenir un.e lutte pleine 
de péripéties, 9ion. seulement 
contre la bureaucratie mesqui-
ne du Gouvernement mais en-
core contre la, jalousie gran-
dissante des universités de la 
mère-patrie. C'est à son conser-
vateur Tejsman que le « hortus 
bogcniensis » dut sa survivan-
ce et plus tard son épanouisse-
ment en l'in.stitut tropical le 
plus intportctnt du monde et en 
une station d'expérimentation 
qui ne tarda pas à être subven-
tionn.ée peur les planteurs eux 
mentes. Venu de Hollande en 
qualité de simple aide-jardi-
nier, Tediman dirigea seul et 
avee une indomptable énergie 
les travaux du jardin, pendant 
une partie de la longue période 
durant laquelle le poste du di-
recteur resta inoccupé. Avec 
l'assistance du botaniste Hase-
karl qu'on lui adjoignit en, 1837 
il réorganisa le jardin par fa-
milles de plantes. Le gouver-
neur s'étant opposé à la trans-
plantation et à, l'abattage de 
,ertains arbres voisins de son 
palais avec les mots : « Qui 
com,mande ici, vous ou 1"110'1, ! » 
Tejman fut prompt à répon-
Ire : « Moi, Excellence, tant 
que vous ne m'aurez pas démis 
de mes charges ». Lorsque l'u-
niversité de Leyde alla jusqu'à 
couloir s'opposer à, l'introduc-
tion de plantes exotiques à 
8uitenZom, Tejman riposta 
qu'on pourrait dans ce cas in-
,erdire aussi le café qui a ce-
pendant rapporté des- millions 
'tu gouvernement néerlandais. 
La tombe de Tejman est dans 
le jardin botanique. 

Après avoir dépassé lct série 
les laboratoires dont le plus 
grand est celui que fonda le 
botaniste Treub, à qui le jar-
din doit une période de déve-
loppement intense, on entre 
sous les ogives géantes de l'al-
lée des canariums. De part et 
d'autre, pcurmi verdure som-
bre, apparaît parfois un arbre 
tout illuminé de fleurs, les mê-
mes que celles qui aux Molu-
ques ou à Sumatra jonchent le 
sol de la forêt vierg'e et que 
nul oeil humain, n'aura aper-
çu. Ces fleurs sont souvent des 
orchidées épiphytes gracieuse-
ment suspendues des bran-
ehes qui ne /eur aPPartiennent 
pas. Sur l'herbe, à, l'ombre des 
spathodées rouges, se déploie la 
fleur géante de l'elmorphophal-
lus. Plus loin une liane appe-
lée Zanonia suspend pal. de 
longues tiges ses fruits de la 
al'OSSeUr d'une téte humaine. 
L'un d'eux est fendu et la,is.se 
échapper par paqyets, telles 
des liasses de papier, ses sama-
res' ailées qu'épa,rpille la brise 
matinale. Lee palmiere flabelli-
f ormes sont parmi les plus 
beaux du jardin, Il y en a qui 
forment des palmes immenses, 

au.x fibres puissantes, aux seg-
ments rigides et durs; d'autres 
plus digitées retombent molle-
ment comm:e des rubans de sa-
tin; quelques unes s'étalent 
tout en largeur, trapues et vi-
goureuses, ou s'élèvent si haut 
vers le ciel que leurs courann,es 
semblent minuscules. Le haut 
du tronc d'une espèce (le Cys-
tach,ys renda) est d'un. rouge 
vif et semble passé au 'minium,. 

Bogor est à 265 m. d'altitude 
seulement, mais lee soiré,es y 
sont déjà fraîch,es. C'est un des 
points les plus humides du glo-
be. Il y tombe 450cm de pluie 
par an, environ, le quadruple 
de nos villes d'Europe occiden-
tale. En effet l'air contient 80 
à 97 % d'humidité et atteint 
presque la saturation vers /e 
soir. La température est pour 
ainsi dire la même toute l'an-
née. Daus la, soirée qui suit l'a-
verse presque quotidienne, l'air 
purifié et caressant dans sa 
fraîch,eur s'imm,obilise soudain. 
Cette accalmie nocturn,e, si ty-
pique des fropiques, donne aux 
nuits un caractère étrangement 
intime où les cris des animaux, 
le crissement des insectes et les 
échos des pas de promeneurs 
attardés se détachent avec une 
'14Ctteté déconcertante. 

Sur les flancs du Gédeh 

Suivons les la.cets de la rou-
te au, pied du Gedeh, l'impo-
sant volcan qui, avec le Salak, 
domine tout l'ouest de Java. 
En saiton sèch.e ces cimes ne 
sont, visiees qu'au le-ver du 

et en temps de pluie les 
nuages les 'voilent pendant des 
journées entières. Le Salak est 
un ancien volcan aux formes 
classiques. Son immense cône 
tronqué est une couronne à, 
cinq pointes presque symétri-
ques et ne se transformant plus 
que par l'érosion lente cles â-
ges. Il en est tout autrement 
du Gecleh dont /e non?, veut di-
re « gra,nd ». Il atteint pres-
que 3.000 m. L'un de ses uleux 
cônes est encore en activité et 
pair certaines matinées claires 
il. s'en. dégage une fumée ar-
gentée qui monte tout droit 
dans le ciel bleu,. Des villages 
populeux s'étalent sur ses pen-
tes couvertes de forêts et de 
plantations de chinine et de 
thé. Ces dernières sont abritées 
par l'ombre semi-transparente 
des albizzias qui les recouvrent 
comme d'une dentelle très fine. 
Des sentiers à peire montants 
forment d'innombrables lacets 
afin de permettre aux ouvriers 
et aux cueilleuses' d'atteindre 
toutes les plantes. Les arbustes 
n'ont pas plus de 1 m à. 1.50 
de hauteur et il y a ceu, bord du 
chemin Mute une flore sauvage 
de balsamines, de 9,erveines, 
d'agérates, de lantaniers et d'é-
glantines. Toutes les six à huit 
semaines les plantations reten-
tissent des chants et des rires 
des cueilleuses, jeunes femmes 
en sarongs bariolés par dessus 
lesquels elles ont suspendu la 
corbeille cru, le sac qui rece-vra 
les jeunes pousses luisantes, à 
deux ou à trois feztilles suivant 
la qualité. Ce thé vert s'en ira 
aux nombreuses « fabriques » 
échelonnées le long de la rou-
te; il y sera soumis à une légè-
re fermentation, séché et mis 
en pa,quets. A cause de l'état 
d'insécurité qui règne dans l'in-
térieur du pays, seules les 
plantations peu éloignées de la 
route ont êté remises en état 
après l'occupation japonaise. 
Les autres, abandonnées, se 
sont trans f orme:es en f orêts 
touffues que jonche-nt des 
fleurs blanches délicieusement 
parfumées... Lorsque le terro-
risme sera extirpé ces p/anta-
tions seront rendues 0,21. pays, 
car Java est une des terres les 
plus peuplées du. monde et a 
besoin. de tous les produits de" 
son sol. Dans beaucou,p de par-
ties la sous-alimentation règne 

l'état ehdémique, ce qui per-
met à lo, malaria de continuer 
ses ravages malgré les efforts 
des médecins clu gouve-rnement. 

(à suivre) 
W. BLESER BIRCHER. 

ALEXANDRIE; - BEYROUTH 
par la 	" EL MALEK FOUAD " 

Prochains départs : 

Concours Dr. E. Martz 
En rue hrencourayer les tirreturS moyens et faibles, le Dr. 

Martz a, doté concsours spécial entre équipes de même force 
pour un. tir à, 300 nt. eoup par coup situe chie internationale. 

Une année, le tin a lieu au Caire, et l'année suivante à 
Alexandrie, chaque Section distribucent les prix ses propres 
tireurs. Cette année, le Concours a eu, lieze à, Alexandrie, et 
ce, en'date (114 22 Novembre 1952, avec les risultats suivants : 

Exe,reiees: /) /0 cart. c.p.o. 300 'M. s./cible Int. 	100 pts. 
	 2) 10 » c.p.c. 300 m. sleible In.t. 	100 » 

Compétition de Quilles Intergroupes 
entre les divers Groupements de Quilleurs 

du CERCLE SUISSE DU CAIRE 
ouée à EMBABEI-1, le scrmedi 22/11/52 

Lundi 	Décembre 
Lundi 22 Décembre 

eto. eto. 

ALEXANDRIZ - NEW-YORK 
(via BEYROUTH — NAPLES — GENES). 

et MARSEILLE 

Prochains départs: 
s/s « MOHAMMED ALY EL KEBIR » 12 Janvier 

Total puesible per tireur 	 ... 200 pts. 
Cette année, pour se préparer à la rencontre amicale avee tes 

(pilleurs d'Alexandrie, le KKK. a organisé un concours entre. les 
divers groupements de (pilleurs du Caire. Et pour donner à cette 
joute pacifigue, un attrait, il a offert au groupe vainqueur quelle'. 
beaux gobelets d'argent. 

28 joueurs se sent _présentés.. Outre les équipes classiques de 
Mardi, Lundi, Vendredi et. Tourale on voit s'aligner Dimanche et 
IVIixte dont les membres ont été les assidus du Kegelbahn pen-
dant les chaleurs ,de Pété. 

Lo concours comprenait 3 manches de 8 boules- dans le. plein 
pour chaque équipier, 4 boules à ganehe et 4 à droite. Chaque 
partie présentait un intérêt particulier, car généralement les ré-
sultats allaient en augmentant, ce .qui a dérouté plus d'un pro-
nostic. Aintsi Mardi I et Vendredi partaient comme favoriS, mais 
dès le débUt c'est Dimanche qui et pris la tête. Puis Vendredi a 
fait, d:excellentes boules. Mais la drenière partie où Mardi LI 
jeuait ses adversaire a été fulgurante, Poyet, Sen, et Klin-ger 
réUssissant, de bee,ux coups à chaque boule, bien secondés par 
Marti Siegrist. ET,  somme, c'est par un très beau match que 
la'« saison sportive » du Cercle Suisse a débuté, 

J.Y. 

Equipes  t.-±,e  4 tireuers (pour 1952) 
Total maximum, peur équipe: 800 points. 

• 
Moy mue ler 2c1 

calculée 

Mo- 
Totat yenne 

réaZisée 
tato., tate 

(R.O.A. 16708) GROUPE « VERT »  : 
Sennhauser T. 
Eiche Roger ... 
Pfenninger P. 
Rosset C. 

	

82.- 	90 	87 177 	88,5 

	

85-- 	76 	91 167 	83,5 

	

- 	71 	/9 150 	75.- 

	

62.  - 	53 	62 115 	57,5 

292.  -  290 319 609 304,5 

H EN RY N. BEJA ( EGYPT  ) • •  0 

29, Bid Said ler. — Tél.: 28012 
•••••■••••■•■■•■••aavase■ 	 

AGENT M.4kRITIME 

F.D. S. COPENHAGEN 
Egypte -  Chypre « Liban - Turquie  -  Grèce 

GROUPE « BLANC » : 
Burckhardt C. L. 
Simmen Jean ... 
Knauer Rud. 
1Viuller Rob. 

82 
78 
77 
52 

81 
81 
/6 
10 

163 
159 
153 
122 

81,5 
79,5 
76,5 
61.- 7*: 

LISTE o ES 

e MARDI 	gagne les 4 gobe 
aveo 1097 points pour 98 

fehler, Bebe et 4 Kraenze. (m 

RESULTATs 

lets en argent offerts par le 
boules jouées, dont 26 Essen-

oyenrie 11,5 pts. p. boule). 

Pts. E. B. K. 
303 5 2 2 
278 6 3 1 
276 8 3 0 
240 7 1 1 

292.- 289 308 597 298.5 

BANQUE BELGE 
ET INTERNATIONALE EN EGYPTE 

S. A. E  . 

GROUPE « ROUGE e. : 
Kollet Max .„ 

eyer Georges 
Peter eeerge  . 
Favarger 

	

84.- 	80 	84 164 	82.- 

	

79.- 	77 	83 165 	80.- 

	

67.- 	79 	81 160 	80.- 

	

62.- 	57 	49 106 	53.- 

292.- 293 297 590 295.- 

Klingler K. 
Peyer G. sen. 
Marti l‘L 
Sieg,rist CAISSE DeEPARGNE 

totaux : 1097 26 9 4 
GROCPE « BLEU » : 

Steudler J.-L. 
Friedrich Th. 
Knoblauch H. 
Braendli P. .. 

2« VENDREDI 
Klauser Fr. 
Boesch 
Zueblin 
Sehubiger 

3« MARDI  I 
1 0 Schott W. 
5 0 Baiehler Gest. 
1 1 Iff Franz 
2 0 Vogel Eric 

	

78.- 	82 	83 165 	82,5 

	

74.- 	69 	79 148 	74.- 

	

80.- 	71 	71 142 	71.- 

	

60.- 	45 	63 1.08 	54- 

262 2 2 1 
231 7 0 0 
244 9 0 1 
223 11. 2 0 

262 3 
318 6 
269 6 
219 10 

Otte 
— 

292. - 267 296 563 281,5 960 29 4 2 totaux : 1068 2,5 

dir DIMANCHE 
Dr. Graler 	262 7 
Dr. R,oussy 	269 9 
Zuern 	 227 11 
Roussy je 	229 12 

9 1 totaux: 
SIEGE A ALEXANDRIE 

ta. c A. 692 

SIECE AU CAIRE 6' LUNDI 
1. 2 Meier Ernst 
3 0 Zerr R,ene 
3 0 Sterchi. 
1 1 Frey Jos. 

Gagnant: Groupe  «  VERT », dont dhaque tireur reçoit 
une assiette en argent.. 

ChgrIlenge) "9th. Bn. Res. Bde. U1).F." 
(Le plus ancieneChallenge de la S.S.T.A. était d,e nouveau 

est.•  compétition dimanche '30 novembre, et dix (Membres de la 
Seeion se sont aligmés pau,r essayer leur c,h.ance à c.e tier, dont 
le programme est des plus intéresscents et vcuriés que nous ayions. 
Les résultats publiés ci-deseous donnent une bonne image des 
péripétict da match, le gagnent rne 'pouvant être connu que 
quand la dernière cartouche avait quitté la bouche dne fuel. 

1■.;xercices:' 

286 4 1 1 
231 10 1 
942 12 2 1 
181 12 0 1 

AGENCE A .1-IELIOPOLIS C. C. 

- 
Totaux : 9,10 38- 4 5 980 39 8 3 totaux: •••■.......11.1■1111111•11••■•••■ 	 

BANQUENDOTTOMANE 4e TOURAH 
Dr. Ruth 	262 6 
Haeusermann 	269 8 
Moser Fritz 	221 12 
Reinfrank 	212 10 

totaux : 964 36 

7' MIXTE 
1 Favarger B. 

2 0 Peyer Robert 
2 0 Favarger R. Jr. 
o o mon 

222 12 1 3 
232 11 0 2 
199 9 0 Ù 
159 16 1 0 

CAPITAL ... 	 Lst, 10.000.000 
VERSE ... 	............... 	 Lst. 5.000.000 

totaux: 812 48 2 5 6 1 

1) 200 m. course 50 m. puis 10 cart. en. 60" e/c. Kehe 5.0 pts. 
2) 300 m. 3 paesescrle 5 cart. s/ cible Internaeionale 150 » 
3) 300 m. 6 cartouches s/ cible « sna,pe 	„, 30 » 

LONDRES, MANCHESTER, PARIS, MARSEILLE, 
ISTANBOUL, CASABLANCA. LES TARIFICATIONS 

Agences en Egypte : ALEXANDRIE, LE CAIRE, MOUSKY, 
PORT-SAID, ISMAILIA, PORT-TEWFICK, MANSOU-
RAH, MINIEH, MEHALLA-KEBIR, FAYOUM. 

Au Soudan : KHARTOUM, PORT-SOUDAN, OMDOURMAN 

Total pese:ible par tireur 	 230 pts. Soles (grandes) 	... 315 
Soles moyennes ... 	... 270 
Soles petites ... 	 160 

(Les autres variétés demeu-
rent au même prix). 

LEGUMES 

La Commission de la tarifica-
tion officielle obligatoire s'est 
réunie vendredi au Gouverno-
rat d'Alexandrie sous la prési-
dence de M. Abbas Gue-
nena, sous-gouverneur, et a 
aPporté certaines modifica-
tions au tarif de la semaine 
Aernière; voici les nouveaux 
prix en vigueur jusqu'à same-
di 6 Décembre prochain. 

ler 	-2m•e 

41 	41 45 43 
35 	43 46 41 
36 	39 89 38 
26 	39 40 47 
30 	42 41 43 
23 	35 36 42 
32 	28 .40 32, 
27 	81 41 41 
16 	38 41 40 
10 	25 20 2e 

3me TOTA.L 

25 	195 
30 	195 
30 	182 
25 	177 
e 176 
30 	166 
20 	162 
10 	150 
15 	150 

0 	78 

Koller Most J. 
Eiche Rog. 
LK.roblaueh H.  . . 
Sennhauser T. ... 

eSteudler J.-L. 
Burckhardt C.L. 
Ftiedrich Th. 
Hohmann 	... 
Knauer Rude.. 
Braendli P. ... „. 

• • 

• • 

• • • 

• • 

• •  • 

• • 

• • • 

• • 

• •  • 

• • • 

Agences dans toutes les principales villes de : 
Turquie, Chypre, Irak, Palestine, Jordanie. 

l'oke 

25 
2,5 
25 

La BANQUE OTTOMANE trtite Xoutes opérations de 
Banque, Service de coffrets privés disponibles auprès des 
Agences d'ALEXANDRIE, LE CAIRE, PORT-SAID, PORT-
TEWFICK, ISMAILIA. ,q 

L'Agence d'Alexandrie dispose également d'un Service 
Spécial de Nuit pour dépôt de numéraire, documents, etc..., 
à l'usage de sa clientèle, sans frais, 

R.C. Alex. 143. 	 R.C. Caire 1146.1. 

Epinards 
Aubergines blanches 
Aubergines baladi 
Aubergines roumi 
Choux (grands) 
Choux baladi 
Meloukhia 
Colcas 
Artichauts (la pièce) 
Tornates 

20 
25 
2,5 

LES FRUITS 

Oranges baladi No. 1 
(l'oke environ 9 piè- 
ces) 	 35 m/m 

Oranges baladi No. 2 
(l'oke ne dépassant 
pas 14 pièces) ... ... 30 m/m 

Orange Sokari No. 1 4o m/rn 
Orange Sokari No. 2 25 mins 
Oranges Abou Sora 

10 participants. 
20 
25 
15 
25 

Gagnants: Max J. Koller avec 195 points. 
Rog. Elche totalise également 195 points, niais le 
tir rapide étant moins bon, fait passer Koller en tête. Imemommurromerinntamam. 	 

* * * IONIAN BANK LIMITED Les frères Eiche s'étaient ad-
jugés le Challenge au cours des 
quatre dernières années, 11 man-
epait peu pour que le Challenge 
ne devienne un monopole, et le 
plaisir du gagnant était d'au-
tant plus grand qu'il avait, réus-
si à briser .cette chaîne de vic-
toires (tes frères Eiche et qu'un 
nouveau nom soit gravé sur le 
Challenge. 

ayant totalisé le plus grand nom-
bre de points. également une 
:médaille souvenir. 

Chaque tireur de nos invités a 
pu choisir de la table des prix 
un souvenir de cette rencontre. 

L'espoir était unanime que 
(les rencontres amicales de ce 
genre puissent avoir lieu plus 
fréquemment, car elles ont le 
Lut de renforcer les lienS de ca-
maraderie parmi la grande fa- 

de.s tireurs. 

Le prix de 4a. viande, des din-
des, poulets, etc. demeure in-
changé jusqu'à nouvel ordre. 

POURQUOI LES POISSONS 
ONT DISPARU DU MARCHE 

FONDEE EN 1839 45 rn/m 

45 m/m 
40 min) 
40 m/rn 
35 mira 
35 ni/m 
30 tn/m 

P.P. 

Oranges Abou Sors 
CAPITAL AUTORISE ... 	 £ 1.000.000 

CAPITAL SOUSCRIT ... 	 £ 600.000 

FONDS DE RESERVE 	 £ 200.000 

DIRECTION CENTRALE EN EGYPTE 
ALEXANDRIE : 7, Rue Adib 	R.C. 374, 

SUCCURSALE AU CAIRE 34, Rue Adly Pacha — R.G. 75951 

Citrons doux No. 1 ... 
Citrons doux No. 2 ... 
Citrons doux No. 2 ... 
Mandarines No. 1 .., 
Mandarines No. 2 ... Sévère 

avertissement 
des autorités 

Pommes yougoslaves ro- 

Pommes yougoslaves ro-
sabella 	 14,5 

11,5 
Par la même occasion, la S.S.- 

T.A., avait in.vité un groupe de 
tireurs de l'Armée' Egyptienne 
'de la garnison d'Alexandrie, 
afin dieneounager le sport du 
tir au fusil à Alexandrie auprès 
des Forces Armées et de donner 
ainsi l'occasion au. nouveau 
groape de tireurs, qui vient d'ê-
tre formé à cette occasion. de 
recevoir le baftêxne du feu sur 
notre Stand. 

C'est 4,onc avec up plaisir tout 
particulier que nous avons eu la 
visiee d'un groupe de neuf ti-
reurs ezyptiens, aya.nt à leur 
tête le Commandant de la Place 
d'Alexandrie et de la région du 
Nord, Mahmoud Hussein Far-
rag, ainsi que d'un fort contin-
gent d'officiers venus pour as-
sister à nCtre rencontre. Cette 
rencontre ayant eu le but de 
donner. l'occasion à de nouveaux 
firéurs faii'e leurs premiè-
res armes centre des tireurs 
qui ne, leur étaient Pas connus, 
les résultats des tirs effectués 
ne  seront pas publiés. 

Nous voudrions relever que 
le Commandant Farrag a eu la 
gentille atterition de remercier 
non seulement la S.S.T.A., pour 
Son invitation, mais d'exprimer 
également des remerciements 
aux 15ames présenfes qui avaient 
préparé quelques raffraîchisse-
monts et douceurs.  - 

Le Conimandent a ensuite re-
mis  une magnifique plaquette à 

Knoblauch, Président de la 
S.S.T.A., en souvenir de cette 
rencontre amicale, et a présenté 
aux trois Membres de la Section e!e-s-----se-see- 

— 
.Depuis que la tarification a été 

imposée dans les marchés égyp-
tiens, il est une marchandise qui 
se fait chaque jour plus rare et 
plus difficile à se procurer : le 
poisson. 

Les entrepreneurs de pêche et 
les revendeurs s'estiment en ef-
fet lésés par la tarification, qui 
n'a pas tenu compte, disent-ils, 
des frais qu'ils encourent, 

C'est ainsi, disent-ils que les 
filets, dont l'usage a été évalué 
à trois mois, peuvent s'abîmer 
bien plus rapidement. De même 
on n'a pas tenu c,ompte du fait 
que les barques de pêche et cha-
lutiers rentrent parfois bredouil-
les, où qu'ils sont obligés de 
rester en mer quelques jours de 
plus, que prévu, ce qui entraîne 
un sppplément de frais. 

Répondant à ces doléances, le 
sous-gouverneur d'Alexandrie, 
qui est en même temps président 
du Comité de tarification, a dé-
claré qu'un produit n'était tarifé 
qu'après un examen approfondi 
de la question et qu'en tous cas 
les pointa soulevés par les com-
merçants en poisson seraient étu-
diés attentivement. 

Mais il a averti les PrePriétai-
res de chalutiers d'avoir à pour-
suivre leurs activités comme par 
le passé, au lieu de les arrêter 
complètement comme c'est actte, 
°liement le cas. 

Il les a, menacés de mesures 
evères, 	et môme de VOir ré- 
quisitionner leurs bateaux, — 
cas où ils persisteraient dans 
leur attitude et continueraient 'à 
rue pas alimenter le marché aux 
poissons, 

AGENCES EN EGYPTE : BENI-SOUEF, DAMANHOUR, 
FAYOUM, MANSOURAH, M NIEH, TANTAH, ZAGAZIG NOUVELLES BREVES c 

POISSONS 
LONDRES  —  GRECE CHYPRE -Grâce à la convention signée 

en 1937 e't constamment renou-
velée depuis lors, la paix du tra-
vail règne depuis 15 ans dans 
l'industrie suisse des machines 
et des métaux. 

rake 
mfm 

... 145 

... 110 

... 80 

Le film éducatif suisse «Eaux 
menacées», a été qualifié d'ex-
cellent par une centrale alle-
mancie d'appréciation de films. 
Le festival international du film 
d'Edimbourg l'a 'inscrit au nom-
bre des meilleurs films docu-
mentaires. Avec trois autereS 
films d'Otto Ritter, la Suisse 
s'est claseée deu,xiènte des 8 pays 
présentant des films -alpins au 
festival de Trente. 

Boni (grands) 
Bolti moyens ... 	— 
Bold petits ... BANQUE MISE 

Société Anonyme Egyptienne 
Inscrite au Rég. du Comm. du Caire Sui). No. 2 

Fondée en 1920 

A fin octobre, la millionième 
machin.e à écrire Hermès a quit-
té l'usine d'Yverdon, témoignage 
de la considération dont jouit le 
travail suisse de précision, chez 
n,ou,s comme à l'étranger. 

POUR. CHAQUE »UR -DE tA, SEMAINE 
DU JEUDI 4 AU MERCREDI 10 DèCEMBRE. 

...lue rodai LE CAIRE  —  151. Rue Emad el Dine 
Succursale: ALEXANDRIE -- Rue Stamboul ON11.1■••■•■•■ 

(Pensées d'Isaye) 
Toutes Opérations Bancaires  —  Caisse d'Enn.-ins te** 

Au concours de régularité 
pour motos de Monaco, auquel 
participèrent 11 pays avec 118 
coureurs, la marque suisse «Con-
dor» s'est adjugée trois premiers 
prix dans les classements par 
pays, par clubs et par marques. 

Service de Coffres-forts Privée JEUDI 
L'artiste a besoin que toutes les pOrtea de La vie et de 

oature soient ouvertes. 

Le théâtre parisien des Noc-
tambules a mis à l'affiche «Les 
fous de Dieu», du Suisse Fré-
déric Duerranmatt, pièce tradui-
te de l'allemand par Guido 
Meister..Duerrenmatt vient d'ê-
tre, avec Sartre et Anouilh, l'un 
des trois lauréats du festival 
dramatique qui s'est déroulé ré-
cemment à Berlin. 

la 
Agences en Egypte: 

Le Caire: 	 Mousky, Rod-el-Farag, Mac el 
Nabi. 

Alexandrie: 	 F3ourse de Minpt el Bassal. 
Damanhour. 

Tantah: 	 Chebin el Kom, Bertha. 
Mehalla-el-Xobra: 
Mansourah: 	Zagazig, Mit Chamr. 
Fayoum: 
Béni-Seuel 
blinis: 

VENDREDI 
Je prétends prouver que je suis, en prenant ma part de nu-

ages et d'orages. 

SAMEDI 
plus je souffre. 

DIMANC1-IE 
per Obéir. 

LUNDI 
La souffratece est t'aliment des fort , 

MARDI 
serve piutôt que de me servir d'elle. 

NfERCRED1 
Une loi terrible musse l'homme à chercher Ie bonheur 

il n'est Pas. 

Ipte 

Un. laboratoire bâlois a mis au 
point un appareil utilisant des 
rayon,s invisibles de puissance 
vctriable, qui permet de purifier 
l'air des microbes qu'il contient 
dans une proportion qui atteint 
presque le 100%. L'air des éta-
bles peut être purifié à 95%• 

4** 

Au cours de 1951, l'étranger a 
publié 203 livres sur la Suisse 
ou sur des persounghtee suisses. 

Plus on acclame, 

e On n'est créé que Bebe., Chounet Boch, El Fachn 
Maghagha, Beni-Mazar, Malta-
wy, Samallout, Abu Korkas. 
Deirout, Sohag, Guerga, El-
Kaoussie, Abou-Tig, Manfklout,. 
Tima. 

Le chef d'orchestre suisse .11f. 
Robert F. Denzler a dirigé avec 
grand succès dee concerts a 
Zagreb et à, Ljubljana. La Ilème 
Symphonie de Honegger et l'in-
terprétation qu'en donna, D'enz-
ler ont .vivement impressionné 
les auditeurs et les critiques lieue 
goslœveg, 

Assiout: 

Que nia force 
IIIIIMMIIMEIMIM11.1111,1r1211Mr 
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